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Ce que notre société 
anthroposophique 
a de salutaire
Former une communauté à l’époque de l’individualité

Marc Desaules

«Il n’y a de salut que quand 
Dans le miroir de l’âme humaine 
Se forme toute la communauté; 
Et dans la communauté 
Vit la force de l’âme individuelle».

Rudolf Steiner

Dans cette devise de l’éthique sociale, de Rudolf Steiner à 
Edith Maryon le 5 novembre 1923 manuscrite dans le livre 
«Les fondements de la question sociale», nous pouvons lire 
en trois gestes une tâche importante, voire sacrée, de la So-
ciété anthroposophique.

«Dans le miroir de l’âme humaine se forme toute la com-
munauté», il y a là une énigme du moi. Nous comprenons 
l’âme humaine tout d’abord comme cet espace intérieur 
intime et protégé où chacun se sent chez lui, où il perçoit et 
vit le moi comme sa propre individualité et l’appelle ainsi. 
Mais le concept de miroir nous renvoie ici à une autre réa-
lité. L’âme comme miroir. L’âme est observée de l’extérieur. 
Le vrai moi regarde l’âme et s’y perçoit. Mais il n’est pas à 
l’intérieur, il regarde de l’extérieur le miroir que lui présente 
sa propre âme humaine et par ce biais prend conscience de 

Nach drei Jahren schwieriger Planungsphase war die Jahres-
tagung der Anthroposophischen Gesellschaft in der Schweiz, 
die vom 10. bis 12. Februar 2023 stattfand, wieder gut besucht. 
Gewidmet war sie dem Thema «Michael und seine Gemein-
schaft». Wir freuen uns, dass Marc Desaules uns sein Referat 
schriftlich und überarbeitet zur Verfügung gestellt hat. Daran 
anschliessend folgt der Tagungsbericht. 	 Konstanze Brefin Alt 

Das Heilsame unserer  
Anthroposophischen 
Gesellschaft
Gemeinschaft bilden in Zeiten der Individualität

Marc Desaules

«Heilsam ist nur, wenn 
Im Spiegel der Menschenseele 
Sich bildet die ganze Gemeinschaft; 
Und in der Gemeinschaft 
Lebet der Einzelseele Kraft.»

Rudolf Steiner

Am Motto der Sozialethik – das Rudolf Steiner in Edith Ma-
ryons Ausgabe von «Die Kernpunkte der Sozialen Frage» am 
5. November 1923 handschriftlich eingetragen hat – können 
wir eine wichtige, gar heilige Aufgabe der Anthroposophi-
schen Gesellschaft in drei Gesten ablesen.

«Im Spiegel der Menschenseele sich bildet die ganze Ge-
meinschaft»: Dieses Motiv birgt ein Rätsel des Ich. Die Men-
schenseele verstehen wir vorerst als diesen intimen inneren 
geschützten Raum, wo jede und jeder sich sozusagen zu Hau-
se befindet, wo sie oder er das Ich als eigene Individualität 
wahrnimmt, erlebt und auch so nennt. Doch weist uns hier 
der Begriff «Spiegel» auf eine andere Realität. Die Seele als 
Spiegel. Es wird die Seele von aussen gesehen. Das wahre 
Ich schaut auf die Seele und nimmt sich darin wahr. Das Ich 
ist aber nicht darin, es blickt von aussen auf den Spiegel der 

Jahrestagung der Anthroposophischen Gesellschaft in der Schweiz
Congrès annuel des membres de la Société anthroposophique suisse

Le congrès de la Société anthroposophique suisse du 10 au 12 
février 2023 est le dernier pas de ces dix années de préparation 
vers le Congrès de Noël 2023. Il aurait pu s’intituler aussi, à 
l’image de la représentation d’eurythmie du samedi soir, «Dans 
le cours du temps» par son actualité et sa cohérence.
	 Catherine Poncey
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eigenen Menschenseele und wird sich dadurch seiner selbst 
bewusst. Dieses Phänomen trifft aber nicht nur für sich selbst 
zu. Das Bild kann sich ausbreiten und mehr als nur das eigene 
Ich spiegeln, es kann die Gemeinschaft ref lektieren. Und so 
kann sich allmählich die Gemeinschaft, die ganze Gemein-
schaft im Spiegel der Menschenseele bilden. Dieser Prozess 
ist von grosser Bedeutung für die Gemeinschaftsbildung. 

Das geschieht aber nicht von alleine. Dafür müssen wir 
ein neues Erwachen üben, also lernen, wacher zu werden, 
als wir im normalen Tagesbewusstsein sind. 1923 beschreibt 
Rudolf Steiner in mehreren Vorträgen dieses Aufwachen. 
Aus dem Traum- ins wache Tagesbewusstsein erwachen wir 
durch das Herantreten an die Sinneswelt. Das ist das natür-
liche Aufwachen und es ist diese Sinneswelt, die uns wach 
erhält. Nun tritt mit dem Entfalten der Bewusstseinsseele 
ein neues Element ins Menschenleben: «Da muss es nämlich 
noch ein zweites Erwachen geben, und dieses zweite Erwachen 
wird immer mehr und mehr als ein Bedürfnis der Menschheit 
auftreten.» Rudolf Steiner schildert im Folgenden, wie dieses 
Erwachen sich an dem entfacht, was innerlich-geistig im an-
dern Menschen vorgeht, gedanklich, willentlich, was erfühlt 
und erlebt wird, kurz, am Seelisch-Geistigen des Andern. 
Genauso wie das Wachen eine höhere Bewusstseinsstufe ist 
als das Träumen, so geschieht dieses zweite Erwachen eine 
Stufe höher als das natürliche Wachen. Es ist dies der Weg 
der Anthroposophischen Gesellschaft, so Rudolf Steiner, 
zur Gemeinschaftsbildung. Und er bezeichnet ihn als einen 
kultähnlichen Vorgang, jedoch umgekehrt: ein umgekehr-
ter Kultus. Die versammelten Menschen erheben sich aus 
eigenem Bemühen durch das Erwachen am Andern in die 
anthroposophische Erkenntnisarbeit in eine gemeinsam er-
lebte geistige Welt, wo auch höhere Wesen mitschwingen: 
Ein Beisammensein mit Michael und den Seinen über die 
Schwelle zur geistigen Welt wird erlebt in einem mehr als 
wachen Bewusstsein. Wollen wir von einer Anthroposophie, 
die wir isoliert uns erarbeiten und wodurch wir uns einem 
quasi traumhaften Zustand nähern, zu einem wirklichen 
Verständnis für die Anthroposophie und die geistige Welt 

lui-même. Mais ce phénomène ne s’applique pas seulement 
à soi-même. L’image peut s’élargir et miroiter plus que son 
propre moi; elle peut ref léter aussi la communauté. Et c’est 
ainsi que la communauté, toute la communauté, peut se for-
mer peu à peu dans le miroir de l’âme humaine. C’est un 
chemin d’une grande importance pour la formation de la 
communauté. 

Mais cela ne se fait pas tout seul. Nous devons pour cela 
nous exercer à un nouvel éveil, c’est-à-dire apprendre à 
devenir plus éveillé que nous ne le sommes dans notre état 
de veille normal. Dès 1923, Rudolf Steiner décrit dans plu-
sieurs conférences comment se déroule cet éveil. Nous pas-
sons de la conscience de rêve à celle de veille au contact du 
monde sensoriel. C’est l’éveil naturel et c’est ce monde sen-
soriel qui nous tient éveillé. Avec l’épanouissement de l’âme 
consciente, un nouvel élément fait son apparition dans la vie 
humaine: «Il doit y avoir un deuxième éveil, et ce deuxième 
éveil apparaîtra de plus en plus comme un besoin de l’huma-
nité.» Il décrit alors comment cet éveil s’allume au contact 
de ce qui se passe intérieurement et spirituellement dans 
l’autre être humain, à ce qui est ressenti et vécu par la pen-
sée et la volonté, bref à ce qui se passe dans l’âme et l’esprit 
de l’autre. De même que la veille est un niveau de conscience 
supérieur au rêve, ce deuxième éveil conduit à un niveau 
supérieur à l’état de veille naturelle. C’est le chemin de la 
Société anthroposophique, selon Rudolf Steiner, vers la for-
mation d’une communauté. Et il le décrit comme un proces-
sus semblable à un culte, mais inversé: un culte inversé. Les 
personnes réunies s’élèvent par leur propre effort, s’éveillant 
à l’autre dans le travail de connaissance anthroposophique à 
un monde spirituel vécu en commun, où participent égale-
ment des êtres supérieurs: une réunion avec Michael et les 
siens vécue par-delà le seuil du monde spirituel dans une 
conscience de veille supérieure. Voulons-nous passer d’une 
anthroposophie que nous élaborons de manière isolée et qui, 
de ce fait, nous rapproche d’un état de rêve, à une véritable 
compréhension de l’anthroposophie et du monde spirituel, 
alors nous devons nous approprier ce deuxième éveil en nous 
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exerçant au contact du psycho-spirituel de l’autre être hu-
main. «Maintenant, nous avons beau recevoir ces belles idées 
de l’anthroposophie avec ses révélations d’un monde spirituel, 
nous avons beau pénétrer théoriquement tout ce que nous 
pouvons dire du corps éthérique, du corps astral et ainsi de 
suite, nous ne comprenons pas encore le monde spirituel. Nous 
ne commençons à développer la première compréhension du 
monde spirituel que quand nous nous éveillons au psycho-
spirituel d’un autre être humain. C’est alors seulement que 
commence la véritable compréhension de l’anthroposophie.» 

Et tous ceux qui ont régulièrement étudié l’anthroposo-
phie avec d’autres personnes dans un groupe pendant une 
longue période et qui ont lutté dans l’échange pour la com-
préhension des contenus spirituels savent comment cette 
expérience commune porte avec force toute la semaine 
jusqu’à la prochaine fois. C’est ce chemin de l’esprit forma-
teur de communauté que doit être la Société anthroposo-
phique: «Mais pour l’homme moderne, la phase de transi-
tion, tout à fait séparée de la vision du monde supérieur, 
est également nécessaire: qu’il puisse s’éveiller au psycho-
spirituel de l’autre homme pour vivre dans le monde spiri-
tuel, comme il s’éveille de la vie de rêve par la lumière et le 
bruit et ainsi de suite dans le monde physique. Pour cela, 
il faut gagner en compréhension. Il est nécessaire d’acqué-
rir la compréhension de ce que doit être l’anthroposophie 
dans la Société anthroposophique: Elle doit être un chemin 
spirituel. Alors, la formation de la communauté se trouve 
aussi, si elle est un chemin spirituel.» Et que dans le miroir 
de l’âme humaine puisse alors se former l’adhésion à la So-
ciété anthroposophique.

«Et dans la communauté vit la force de l’âme indivi-
duelle»: le deuxième geste de l’éthique sociale est également 
indissociable de la vie dans la Société anthroposophique. 
C’est la volonté de prendre des initiatives qui germe en 
chaque membre dès qu’il s’est lié suffisamment au chemin 
de l’anthroposophie. Répondre de la cause anthroposo-
phique, s’engager pour elle, c’est ainsi que cette force d’ini-
tiative se manifeste peu à peu dans l’âme individuelle. Le 
monde spirituel vécu devient réalité, veut rayonner et être 
vécu comme attitude dans l’être humain, comme culture, 
comme passion. Ainsi s’ouvre la porte de l’adhésion à l’École 
de science de l’esprit et la condition pour y accéder est sim-
plement, mais très sérieusement, de «vouloir être un repré-
sentant de la chose anthroposophique». 

En 1905, Rudolf Steiner écrivait dans son essai «Frater-
nité et lutte pour l’existence» comment des êtres humains 
qui s’unissent et pensent ensemble avec leurs pensées, res-
sentent ensemble avec leurs sentiments, veulent ensemble 
avec leurs impulsions volontaires créent un nouveau centre 
pour un être supérieur. «Un véritable être d’une nature supé-
rieur peut alors agir à travers les forces des êtres humains.» 
Si la communauté peut offrir reconnaissance et espace à 
cette force d’initiative et de vouloir être représentant, alors 
ce n’est pas seulement la force de l’âme individuelle qui vit, 
mais Michael et les siens, qui ne peuvent agir dans la société 
humaine que parce que des êtres humains ont osé ouvrir le 
chemin à leurs propres risques.

«Le salut n’est possible que si ...» ces deux gestes po-
laires, s’élever ensemble du monde terrestre vers le monde 
spirituel et s’engager avec force du monde spirituel vers le 
monde terrestre, s’unissent dans un sens supérieur. Là où 
se trouve le salut, là se trouve le Christ: force originelle de 
l’union humaine, sur laquelle seule une communauté peut 

kommen, so ist es notwendig, dass wir uns dieses zweite Er-
wachen am Seelisch-Geistigen des andern Menschen übend 
aneignen. «Nun, wir mögen noch so schöne Ideen aufnehmen 
aus der Anthroposophie, aus dieser Kunde von einer geisti-
gen Welt, wir mögen theoretisch durchdringen alles dasjeni-
ge, was von uns vom Äther-, Astralleib und so weiter gesagt 
werden kann, wir verstehen dadurch noch nicht die geistige 
Welt. Wir beginnen das erste Verständnis für die geistige Welt 
erst zu entwickeln, wenn wir am Seelisch-Geistigen des an-
dern Menschen erwachen. Dann beginnt erst das wirkliche 
Verständnis für die Anthroposophie.» 

Und jeder, der regelmässig über eine längere Zeit in 
Gruppenarbeit Anthroposophie studiert und im Gespräch 
um das Verständnis geistiger Inhalte gerungen hat, weiss, 
wie diese gemeinsame Erfahrung die ganze Woche als Kraft 
bis zum nächsten Mal trägt. Das ist der gemeinschaftsbilden-
de Geistesweg, der die Anthroposophische Gesellschaft sein 
soll: «Aber für den modernen Menschen ist eben auch noch 
die Durchgangsphase, ganz abgegrenzt von der Anschauung 
der höheren Welt, notwendig: dass er erwachen kann an dem 
Seelisch-Geistigen des andern Menschen zu dem Hineinle-
ben in die geistige Welt, wie er erwacht aus dem Traumle-
ben durch Licht und Geräusch und so weiter in die physische 
Welt herein. Dafür muss man sich Verständnis erringen. Es 
ist notwendig, Verständnis zu erringen für das, was Anthro-
posophie in der Anthroposophischen Gesellschaft sein soll: Ein 
Geistesweg soll sie sein. Dann findet sich auch die Gemein-
schaftsbildung, wenn sie ein Geistesweg ist.» Und im Spiegel 
der Menschenseele möge sich dann die Mitgliedschaft in der 
Anthroposophischen Gesellschaft bilden.

«Und in der Gemeinschaft lebet der Einzelseele Kraft»: Die 
zweite Geste der Sozialethik ist auch unabdingbar mit dem 
Leben in der Anthroposophischen Gesellschaft verbunden. 
Es ist das Initiativwerdenwollen, das in jedem Mitglied auf-
keimt, sobald es sich genügend mit Anthroposophie auf den 
Weg gemacht hat. Für die anthroposophische Sache einzu-
stehen, sich dafür zu engagieren, solchermassen zeigt sich 
allmählich in der Einzelseele diese Kraft der Initiative. Die 
erlebte geistige Welt wird Realität, will ausstrahlen und ge-
lebt werden: als Haltung im Menschsein, als Kultur, als Lei-
denschaft. So öffnet sich das Tor der Mitgliedschaft in die 
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft, wofür eine einzi-
ge, aber sehr ernst gemeinte Bedingung gilt: «Repräsentant 
sein wollen für die anthroposophische Sache». 

1905 schrieb Rudolf Steiner in seinem Aufsatz «Brüder-
schaft und Daseinskampf» wie Menschen, die sich zusam-
menschliessen und mit ihren Gedanken zusammen denken, 
mit ihren Gefühlen zusammen empfinden, mit ihren Wil-
lensimpulsen zusammen wollen, einen neuen Mittelpunkt 
für ein höheres Wesen schaffen. «Ein wahres Wesen höherer 
Art kann dann durch die Kräfte der Menschen wirken.» Wenn 
die Gemeinschaft Anerkennung und Raum schenken kann 
dieser Kraft der Initiative und des Repräsentantseinwollens, 
so lebt nicht nur die Kraft der Einzelseele, sondern Michael 
selbst und die Seinen, die erst dann in der Menschengesell-
schaft wirken können dadurch, dass Menschen den Weg auf 
eigenes Risiko zu öffnen gewagt haben.

«Heilsam ist nur, wenn …» – diese beiden polaren Ges-
ten, sich gemeinsam erheben von der irdischen in die geisti-
ge Welt und aus der geistigen sich kraftvoll in der irdischen 
Welt engagieren, bedeuten, sich in einem höheren Sinn zu-
sammenzuschliessen. Wo Heil ist, da ist Christus: Urkraft 
des menschlichen Beisammenseins, auf die jede Gemein-
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schaft einzig sich auf bauen kann – und zugleich Urkraft der 
Menschenseele, an der sich das wahre Ich spiegelt. Ein ge-
waltiges I – A – O.

Das Motto der Sozialethik öffnet uns ein Verständnis für 
die zivilisatorische Aufgabe der Anthroposophischen Gesell-
schaft und ihrer Freien Hochschule für Geisteswissenschaft: 
als Gemeinschaft sich am Seelisch-Geistigen des Anderen zu 
einem höheren Wachen in einer geistigen Kommunion in die 
Gegenwart Michaels zu erheben; und aus diesem Erleben 
bekräftigt, initiativ in die Sinneswelt als Einzelseele zu wir-
ken – ein beständiges Michaelfest.

se construire, et en même temps force originelle de l’âme 
humaine, où se ref lète le vrai moi. Un puissant I – A – O. 

La devise de l’éthique sociale nous ouvre une compréhen-
sion de la tâche civilisatrice de la Société anthroposophique 
et de son École supérieure libre de science de l’esprit: un 
moyen de s’élever en tant que communauté dans le monde 
spirituel par un second éveil au contact du psycho-spirituel 
de l’autre, à une communion spirituelle en présence de  
Michael; et avec la force de cette expérience, agir comme 
âme individuelle avec initiative dans le monde des sens – une 
Fête permanente de Michael.

*	 Vgl. Peter Selg: Grundstein zur Zukunft. Vom Schicksal der Michael-Gemein-
schaft. Arlesheim 2013.

«Michael 
und seine Gemeinschaft»
Tagungsbericht

«Michael und die Seinen»
Zwischen dem Grundsteinspruch und der Michael-Imagina-
tion (zur Eurythmie s. S. 8) eröffnete Peter Selg die Tagung 
mit dem Vortrag «Michael und die Seinen». Michaels Blick 
– als Diener des Sonnengeistes – ist, so schildert es Rudolf 
Steiner, auf die Menschheit und ihr Fortbestehen gerichtet. 
Er leitet die Zukunft so, dass sie Gegenwart werden kann. 
Ihn interessiere nicht nur, dass wir Menschen gut werden, 
sondern vor allem, dass wir auch gut handeln. Als Sterbli-
che seien wir Anfänger, doch Michael führe unsere Anfänge 
kosmisch weiter, wenn sie weltgerecht seien. Er könne Ver-
trauen in ein Fortbestehen geben – das Leben sei zwar nicht 
sicher, jedoch für die Ewigkeit bestimmt. Mit der Frage, wie 
sich Michael-Gemeinschaften bildeten, blickte Peter Selg 
auf das Jahr 1923, das, schaut man auf das Wirken Rudolf 
Steiners, dem Auf bau einer sich selbst erkennenden Schick-
salsgemeinschaft dienen sollte, nachdem in der Silvester-
nacht 1922/23 die irdische Heimstatt zerstört worden war. 
Diese Gemeinschaftsbildung urstände nicht in historischen 
Zusammenhängen, sondern im Geistigen; das, was mit 
wirklichem Interesse am Anderen gemeint sei, lebe intensiv 
im Vorgeburtlichen und schwinge etwa noch in der Nachah-
mungsfähigkeit des Kindes nach.*

Peter Selg führte in seiner Betrachtung bis nach Golgatha 
zurück, um den Erdentod Christi aus der «Sicht» der Son-
nensphäre zu schildern, wo die Engel- und Menschenschar 
um Michael das Wegziehen des Christus über einen langen 
Zeitraum erlebte. Zusammen mit der nathanischen Seele 
verband sich Christus mit der Erde, die ihrerseits von Kräf-
ten des Bösen mitdurchdrungen ist. Dadurch wurde Chris-
tus der «Herr der Himmelskräfte auf Erden». Für Michael 
und die ihn umgebenden Seelen und Geister wurde dieses 
Verlusterlebnis gemeinschaftsbildend – vergleichbar dem, 
was die Jünger zwischen Himmelfahrt und Pfingsten erleb-
ten. Und es war ihm Signal, worauf er seine Aufmerksamkeit 
zu lenken habe, und weil er selbst nicht nachfolgen kann, 
sandte er die kosmische Intelligenz nach, die vorher nur in 
Mysterienstätten erlebt werden konnte.

Michael et sa communauté
Rapport du Congrès

Clara Steinemann après les salutations d’usage a ouvert le 
congrès en rappelant notre bonheur de vivre ici alors qu’il y 
a tant de personnes qui souffrent dans le monde et que nous 
portons dans notre cœur. 

Michael et les siens
Peter Selg
Michael est une entité divine qui depuis le début, s’est tourné 
vers l’humanité. Il a toujours travaillé pour que l’être humain 
puisse continuer. Steiner a dit de lui qu’il était un serviteur de 
l’Esprit solaire et dans sa relation particulière avec la terre, il 
apporte de la lumière dans la substance terrestre. Il observe 
la création des communautés et veut voir les actions des 
hommes. Pas seulement être bon mais faire le bien. En cela, 
nous sommes des débutants car  l’inachevé est une condition 
primordiale de l’être humain. Nous voyons bien qu’au bout 
de cent ans, nous sommes toujours au commencement mais 
Michael peut nous donner confiance en l’avenir, à la perdu-
ration de l’humanité. Rien n’est acquis. Dans notre monde, 
il n’y a pas de certitudes. Pour toute l’humanité, la question 
est de comment entrer dans le futur et une fête importante 
en cela est la fête de la Saint Michel. Il s’agira de réinvestir le 
Congrès de Noël au bout de cent ans. 

En 1923, lorsque le Goetheanum a été détruit, Rudolf 
Steiner estimait qu’un nouvel édifice serait justifié mais 
alors la Société anthroposophique devrait comprendre sa 
tâche dans ce monde. (GA 250 et 259 – non traduits). Ce qui 
fonde cette Société se passe dans le supra-sensible. Ainsi 
nous contribuons à une tâche qui nous unit, plus haute que 
notre propre intérêt. Cette dimension de destin a été étudiée 
en 1924. La communauté michaélique doit en être le noyau 
alors que l’incarnation même nous mène dans l’étroitesse de 
l’égocentrisme. Nous devons nous libérer de cela. 

Au tournant des âges, il y a environ deux mille ans, le 
Christ a inauguré une nouvelle époque pour le développe-
ment de l’humanité. Rudolf Steiner a décrit ce qui s’est passé 
dans le monde spirituel. La mort était inconnue des hiérar-
chies et il a été décidé qu’une entité souffre cette mort et 
ramène cette connaissance de la mort dans le monde de 
l’esprit. Cette sphère du soleil spirituel est un passage très 
important de notre vie post-mortem. Des âmes se sont re-
trouvées là, réunies autour de Michael et elles ont vécu le 
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départ du Christ vers la terre. Cet événement fut très pro-
fond et il n’est pas facile de savoir quand il a vraiment com-
mencé. Mais le Christ se lie à la terre et y reste. Des com-
munautés peuvent se lier lors d’une perte. C’est ce qui s’est 
passé aussi pendant l’incendie. Ce lien du Christ à la terre 
est une nouvelle époque pour Michael. Cela lui a permis de 
devenir le régent de l’Intelligence cosmique. Cette intelli-
gence devient libre. Quelle responsabilité de la donner aux 
hommes! Et jamais Ahriman n’a eu autant de pouvoir pour 
se l’approprier. Il y a deux mille ans, ce n’est donc pas seu-
lement le Christ qui est parti mais aussi l’Intelligence cos-
mique. Historiquement on peut l’observer à partir du IXème 
siècle avec l’école de Chartres, puis avec Alain de Lille et 
Thomas d’Aquin. Les courants platoniciens et aristotéliciens 
alternent. Ils attendent le moment où Michael sera à nou-
veau actif et prévoient ce qui va se passer lors de sa régence. 
Cela mène à la création de la Société anthroposophique. Un 
lieu où Michael enseigne. Alors tout ce qui était secret dans 
les temps anciens est donné au cœur des hommes dans un 
enseignement nouveau. 

Il s’agit aujourd’hui de comprendre le combat avec Ahri-
man au moins jusqu’à un certain point. Confronter Ahriman 
de manière scientifique au sein de l’université libre est un 
acte des michaélites sur la terre. Le conférencier continue 
son propos avec le culte de Michael qui a réuni les michaé-
lites. Un culte cosmique aux frontières du monde physique. 
Une fête spirituelle au moment où le matéralisme était le 
plus présent. Une fête sans spectateurs où tous sont actifs. 
Les michaélites ont besoin de cette force de la communauté. 
Et cette force s’exprime dans la médecine, la pédagogie, etc. 

Dans le temps et  l’éternité
Sois élève de Michael
Dans l’amour des Dieux
Et les hauteurs du Cosmos.

(Rudolf Steiner, paroles pour Ita Wegman)

Les domaines d’activité
Vous pourrez lire le texte de Marc Desaules  dans son intro-
duction aux domaines d’activité du samedi matin à la page 
une. Comment comprendre les mots de Rudolf Steiner: 
«Dans le miroir de l’âme humaine se forme toute la com-
munauté». Le défi de former une communauté à l’époque 
de l’individualité.

La doctoresse Jana Siroka, Clinique Arlesheim, relate 
un peu de son quotidien au service des urgences avec une 
réf lexion sur le tableau des Trois archanges avec Tobias, 
peint en 1470 par Francesco Botticini et exposé à la galerie 
des offices de Florence.

Socio-thérapie
Erika Schär et Esther Gerster, s’engagent toutes deux 
pour l’association Anfora qui propose «Une communauté 
pour des personnes qui ont besoin d’aide, pour des raisons 
de santé ou de problèmes sociaux, et qui soit le lieu d’un 
apprentissage mutuel». Avant la contribution de la confé-
rencière, Esther Gerster a récité le magnifique poème de 
Doris Halma, qui est inscrit dans la charte de l’association: 
Nimm mich Als Frage. So kann ich Wachsen …  Prends moi 
comme une question, Ainsi je peux grandir … Suis-je prêt à 
rencontrer l’autre dans une véritable attention, et si j’ai un 
problème comment le rencontrer de nouveau? Il ne s’agit 

Einerseits sei der Mensch nie so beschenkt gewesen wie 
nach der Zeitenwende, andererseits wartete Ahriman nur 
darauf, sich der kosmischen Intelligenz zu bemächtigen. 

Ab dem 9. Jahrhundert wurden die Menschen zu «Ei-
gendenkern». Gruppierungen der Michael-Gemeinschaft 
beginnen ab dem ca. 11. Jahrhundert, sich in der Schule von 
Chartres zu inkarnieren, nachgefolgt von den ersten Do-
minikanern ab Ende des 12. Jahrhunderts; platonische und 
aristotelische Strömungen, beide Sorge für das Christentum 
tragende Gruppen, wechseln sich in Absprache ab. Denn sie 
blickten auf eine Zeit, in der Michael wieder kommt und sie 
zusammenarbeiten können. Sie auf diese Zeit vorbereitend, 
wies er sie im Geistigen zwischen dem 15. und 18. Jahrhun-
dert in die Sonnenmysterien der vorchristlichen Zeit ein, 
damit sie durch das eigene Denken die alte Weisheit neu 
verinnerlichen und Ich-bewusst verwandeln konnten, wo-
durch ihr «Drang zur Anthroposophie» entstand. In einem 
von allen Beteiligten mitgestalteten kosmischen Kultus im 
19. Jahrhundert verbanden sich diese Seelen noch tiefer und 
bildeten, so Rudolf Steiner, einen «Drang zur Anthroposo-
phischen Gesellschaft» aus. Der Anfang der Anthroposophi-
schen Gesellschaft und Bewegung war von aristotelischen 
Akzenten geprägt; es galt, sich mit Ahriman wissenschaft-
lich auseinanderzusetzen, bevor die platonischen nachfol-
gen können.

Vieles ist durch die Michaelslehre den Michaeliten ein-
geschrieben, aber sie brauchen eine tragende Gesellschaft, 
damit sie wirksam für die Zukunft arbeiten können – «dass 
gut werde», was wir tun. Michael-Gemeinschaften können 
sich überall in der Not der Welt zur Schaffung der Zukunfts-
erde bilden. 

«Sei in Zeit und Ewigkeit 
Schüler im Lichte Michaels
In der Götter Liebe
In des Kosmos Höhen.»

(Rudolf Steiner, Spruch für Ita Wegman)

Einen Blick in die Arbeitsfelder
Vor welchen Herausforderungen wir Tag für Tag stehen in 
der Frage, wie sich Gemeinschaft in Zeiten der Individua-
lität bilden lässt, machte der Samstagmorgen sichtbar, zu 
dem Marc Desaules ein Einführungsreferat gab, das er für 
diese Ausgabe verschriftet hat (s. S. 1).

Den Blick in den Arbeitsalltag eröffnete die Ärztin Jana 
Siroka (Leiterin der Notfallstation Klinik Arlesheim, Zen-
tralvorstand FMH) mit einer Betrachtung zum 1470 von 
Francesco Botticini gemalten Bild der drei Erzengel mit To-
bias (Uffizien, Florenz).

Sozialpädagogik: Vertrauen suchen und bilden

Nimm mich als Frage, so kann ich wachsen.
Antwort will ich dir geben,
Durch alle Augenblicke wahrer Aufmerksamkeit.
Nimm mich bis zuletzt als Frage, so kann ich wachsen.

Doris Halma

Eingerahmt von diesem von Esther Gerster vorgetragenen 
Gedicht sprach Erika Schär (Heimleiterin und Mitbegrün-
derin von Anfora, betreutes Wohnen und Arbeiten). Gemein-
schaft beginne, wo der Einzelne dem Anderen begegne; wie 
wir uns begegnen, stärke oder schwäche sowohl uns wie die 
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Gemeinschaft. In einem Begleitungsgespräch ginge es immer 
auch um das Bewusstsein der Anwesenheit von geistigen We-
senheiten. Von den zwei Begegnungswegen, nach aussen und 
nach innen, blickte sie auf den Michaels- und den Christus-
weg. Dabei gehe es darum, zu jedem Menschen Vertrauens-
kraft in der Begegnung zu entwickeln, Vertrauen, aus dem 
der Andere mir den Weg zu Michael vermittelt, daraus bil-
de sich Zukunftskraft. Was jedoch, wenn der Andere immer 
wieder sage, er schaffe das alleine und es dann doch nicht 
schaffe – etwa bei einem Mann, der an Computersucht leide? 
Wie kann ich das Vertrauen zu ihm immer wieder neu auf-
bauen, damit er die Kraft bekommt? Eine Hilfe dabei könne 
sein, den Spiegel in uns wahrzunehmen. Jeder habe ein eige-
nes Menschengefühl und die Möglichkeit, in diesem Spiegel 
wahrzunehmen, was in uns geschieht, wenn wir uns auf den 
Anderen einlassen. Dadurch können wir ein Stück dem urei-
genen Menschengefühl des Anderen näherkommen.

Dreigegliedert sind die Bereiche, auf die in sozialen Ins-
titutionen zu achten sei:
1.	 Wie viel Raum schaffen wir für das Geistesleben? Wie 

lebt Kultur in unserer Einrichtung?
2.	 Wie geht es dem Einzelnen in unserer Gemeinschaft? Ha-

ben die Bewohner/-innen die Möglichkeit mitzuwirken?
3.	 Wie sehen die Strukturen, von den Arbeitsabläufen bis 

zur Gestaltung des Raumes und der Möbel, aus?
Hinter den Abschottungstendenzen, die sich in den drei 
letzten Jahren verstärkt haben, verberge sich Angst. Diese 
wachse, je stärker sich die Seele mit dem Körper verbinde, 
dadurch würde der Zugang zum Geistigen immer schwieri-
ger. Dabei könne helfen, sich mit der Aussenwelt zu verbin-
den. Als Beispiel erzählte Erika Schär von einer Frau, die in 
der Angst lebte, den nächsten Tag nicht zu überleben. Mit 
ihr ging sie über Jahre so oft wie möglich spazieren, um zu 
sehen, was draussen los war – und wies sie auf Regentrop-
fen, Keime, Sterne oder die Veränderung eines bestimmten 
Rosenbusches zu Hagebutten. Das liess die Frau sich an gute 
Zeiten erinnern, immer stärker und länger anhaltend …

Pädagogik: Auf der Suche nach dem Wunder
Esther Reichmuth (Klassenlehrerin der Birseckschule bei 
Aesch/BL) bezog sich zunächst auf die letzte Ansprache Ru-
dolf Steiners vom 28. September 1924, betonte die Licht- und 
Liebeströmungen, die Wesensbegegnungen, die man beim 
Lesen wahrnehmen könne. In diesen Rahmen stellte sie die 
Erklärung Rudolf Steiners, dass die Lehrer die Arbeit der 
Engel an den Kindern weiterführten … Das mache deutlich: 
Anthroposophie sei keine Lebenszutat, sondern zentrale 
Impulskraft.

Als Lehrerin könne sie Michael helfen, weil das Unter-
richten selbst in der Michaelströmung stehe. «Das Michael-
schwert ist dabei vor allem für mich gedacht: Selbsterkennt-
nis ist Selbstprüfung. Während die goldene Kugel, welche 
Michael trägt, meinen Umgang mit der Gemeinschaft der 
Schüler und der Kollegen, mein Wirken in der Welt verbild-
licht.»

Zusammen mit einem jüngeren Kollegen, dadurch quasi 
als Drei-Generationen-Gemeinschaft, begleitet sie dreissig 
Erstklässler. Eine Aufgabe bestehe darin, die Kinder an die 
Natur als geistdurchlebt heranzuführen, dazu erzählt sie Ge-
schichten, wie Pf lanzen, Tiere und Menschen miteinander 
umgehen. Es gehe dabei um ein Wahrnehmenlernen mit ex-
akter Phantasie, um zu einem geistvollen Naturverständnis 
zu kommen. Die Erstklässler brächten eine grosse Freude 

alors pas seulement de moi et de l’autre mais aussi d’entités 
spirituelles qui sont présentes dans les deux chemins de la 
rencontre. Le premier geste va vers l’extérieur avec Michael. 
Le second vers l’intérieur avec le Christ. La confiance en 
chaque être humain que je rencontre c’est la force du futur 
pour la vie sociale. L’autre devient celui qui me mène vers 
Michael et pour cela, je dois regarder mes dragons en face: 
l’impatience, la colère, l’orgueil blessé. Par l’observation, 
j’approche le mystère d’autrui: ses oreilles, sa voix, etc. … 
avec confiance. Je perçois alors ce qui se passe en moi lors 
de la rencontre: le ressenti fondamental d’autrui en moi. Au 
fond nous sommes toujours dans cette sphère mais il n’est 
pas facile d’en prendre conscience de façon objective. Dans 
la société actuelle, la tendance est de se replier sur soi, de 
se réfugier dans la nervosité ou la léthargie. Il y a beaucoup 
d’angoisse. Il s’agit de venir à une relation avec le monde spi-
rituel. Rudolf Steiner a donné de nombreux exercices (Erika 
Schär cite les six exercices fondamentaux). Accompagner 
celui qui en a besoin, lui permettre d’observer la nature. 
Comment était cette rose en été? Comment est-elle main-
tenant? Une façon parmi d’autres de  permettre au résident 
de se rappeler les bons moments et d’attendre de nouveau la 
f loraison des églantiers en surmontant l’état dépressif. Avec 
en Leitmotiv «Non pas moi mais le Christ en moi». 

Pédagogie
Esther Reichmuth, de l’École Rudolf Steiner Birseck nous 
emmène «à la recherche du miracle» dans son expérience 
d’enseignante d’une première classe, menée en équipe avec 
un collègue plus jeune. Toutes les leçons se passent dans 
cette osmose entre trois générations: les enfants, un col-
lègue jeune et elle-même plutôt grand-mère! En référence 
au Karma  IV, une tâche ressort de cette situation: former 
une communauté entre ces trois générations. Chaque ensei-
gnant a la mission d’éveiller à la nature en tant qu’entité 
spirituelle. La conférencière  a d’abord évoqué la dernière 
allocution de Rudolf Steiner du 28 septembre 1924: les ensei-
gnants continuent le travail des anges sur les enfants! Ainsi 
Michael a besoin d’elle comme enseignante, car l’enseigne-
ment en tant que tel fait partie du courant michaélique. C’est 
un défi aujourd’hui. Premièrement ouvrir des portes vers la 
nature en inventant des histoires où les plantes et les ani-
maux entrent en relation avec l’être humain. À leur écoute, 
les enfants deviennent silencieux. Ce sont des instants pré-
cieux sur lesquels se forge la confiance. La deuxième tâche, 
c’est la connaissance de l’homme tripartite. Et grâce à cela 
pressentir ce que veut faire l’enfant dans sa vie. Percevoir 
sa personnalité spirituelle et tenter de la lier à sa nature 
corporelle. Que faire dans un temps où les contes sont figés, 
rigidifiés par le cinéma? Il s’agit d’inventer des histoires ou 
de puiser dans des contes peu connus, libres des images des 
films. Si l’on arrive à éveiller en l’enfant des forces d’espoir et 
d’amour pour la Terre, cela se passe bien. 

Agriculture
David Jacobsen du domaine de Rheinau, marié et père de 
deux enfants est actif au sein de la POT, une association de 
consommateurs et producteurs (www.pot.ch) et à Kooper-
nikus (koopernikus.ch), une fédération qui recouvre la pro-
duction du début à la fin du processus. Malgré tous ses enga-
gements, il a à cœur de travailler une heure trente tous les 
matins dans l’écurie. Pour lui, la tâche de l’économie et de 
l’agriculture, c’est avant tout veiller à l’élément social. Veil-
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an den Erscheinungen der Welt mit und durch die Geschich-
ten könne sich in manchem Kind für einen Moment ein in-
nerer Goldgrund als warme Hülle bilden und das Vertrauen 
in die Welt stärken. «Diese Aufgabe kann man nie, man kann 
nie ausruhen.»

Die zweite Aufgabe sei, dem Kind den dreigliedrigen 
Menschen, Leib/Seele/Geist, nahezubringen. Und indem sie 
sich selbst vertiefe in die Frage, was will dieser Mensch wer-
den, ziehe sie bereits seine Persönlichkeit heran, verbinde 
sich diese schon mit dem Kind. 

Etwas schwierig sei die Arbeit mit den Märchen gewor-
den, weil die Filmindustrie ganz bestimmte Märchenbilder 
verfestigt habe, was ein Verlebendigen kaum zuliesse. Des-
halb sucht Esther Reichmuth auch gerne unbekannte Mär-
chen, die es den Kindern vereinfachten, in deren seelische 
Weisheiten einzutauchen.

Gemeinschaft im Lehrerkollegium sei, weil jeder seinen 
eigenen Weg gehe, nicht immer einfach zu finden. Ihr helfe, 
wenn sie sich daran erinnert, dass jede und jeder der Prinz 
ist, der seine Prinzessin sucht, was so viel bedeute wie, den 
eigenen individuellen Weg zur Geistesgegenwart zu gehen; 
immer auf der Suche nach dem Wunder, im festen Bewusst-
sein, «dass es immer da ist».

Landwirtschaft: Braucht unser Tätigwerden
Der Landwirt David Jacobsen (verheiratet, zwei Kinder, Ge-
müseanbau und biodynamische Schule, Rheinau, Mitwir-
kung im Handelsunternehmen POT und in der Koopernikus 
Genossenschaft) geht jeden Morgen anderthalb Stunden in 
den Stall. Er sieht sich als Botschafter, Wirtschaft und Land-
wirtschaft so zu verbinden, dass sie für das Soziale arbei-
ten. Darin seien die Camphill-Gemeinschaften sehr erfolg-
reich. Es gelte aber, dies für alle Menschen umzusetzen. Die 
Landwirtschaft selbst sei das einzige Gewerbe, das keinen 
Gesamtarbeitsvertrag habe. Was dazu führe, dass die Men-
schen in der Landwirtschaft z.B. in Zürich in der Regel 55 
Stunden für einen Monatslohn von CHF 3’320.– arbeiten – 
wobei die Betriebsleitenden auch locker auf 80 Stunden in 
der Woche kommen. Und am Ende, wenn sie nicht mehr 
arbeiten könnten, müssten sie für den Lebensabend den 
Hof kapitalisieren. Nur 20 Prozent des Preises, den wir in 
den Läden zahlten, kämen in der Landwirtschaft an, dabei 
sei alles, was uns umgebe, aus der Natur. «Greife ich nach 
Milch, so greife ich nach Natur. Und dieser Griff sollte in Lie-
be geschehen.»

Gegenwärtig bedrohe die Entwicklung ein Gleichgewicht, 
das in Jahrmillionen geschaffen worden sei. Mit dem De-
meteranbau lasse sich das wieder herstellen. Und es konn-
ten dank grossem Interesse 3- bis 4-mal mehr Menschen in 
biodynamischer Landwirtschaft ausgebildet werden. «Jetzt 
brauchen wir aber Sie und ihr Interesse an der Bodenwirk-
samkeit!» Damit Produktionsmittel umgesetzt werden könne 
brauche es kein Kapital: Es brauche geistige Tätigkeit.

In diesem Bereich tätig zu werden, dazu bietet etwa die 
Genossenschaft Koopernikus Gelegenheit: Seit Ende Mai 
2021 haben sich dort alle Akteure der Lebensmittelwert-
schöpfungskette vereinigt, um die Landwirtschaft in der 
Region Zürich zukunftsfähig zu organisieren und aus der 
Abhängigkeit der Grossverteiler zu lösen (koopernikus.ch).

Eine weitere Möglichkeit böte POT: Das sei ein mit einem 
Betrieb verbundener Mitgliederladen, der 24 Stunden zu-
gänglich sei. Er ermögliche eine solidarische, ökologische und 
soziale Landwirtschaft, versorge das Quartier mit guten und 

ler à des conditions dignes pour l’être humain. De nos jours, 
le prix de vente des aliments est incompatible avec une vie 
digne pour l’agriculteur. Celui-ci n’a pas de base légale de 
salaire, ses temps de travail ne sont pas fixes. Il n’a pas de 
vacances et souvent il doit travailler 80 heures par semaine. 
Les travailleurs étrangers sont mal rémunérés et à la retraite 
c’est difficile. Jacobsen cite les grandes filiales qui prennent 
une grande part des bénéfices. Aujourd’hui l’agriculteur 
reçoit 10 % du prix de vente alors que dans une relation en 
vente directe, il reçoit 100 % du prix de vente. L’avenir est 
dans une meilleure relation à la nature qui fournit tout ce 
dont nous avons besoin. Les communautés Camphill réus-
sissent très bien cela mais il est important de le réaliser pour 
tout le monde. Koopernikus, dans la région de Zürich veut 
libérer l’agriculture des grands distributeurs, redonner leur 
autonomie aux paysans. C’est possible, comme il est possible 
d’œuvrer pour une agriculture solidaire et sociale en créant 
une communauté de quartier qui renforce l’écosystème et 
lutte contre le gaspillage alimentaire. 

Questions et échanges
Le débat a été mené par Milena Kowarik. Il a été d’abord 
question de la pandémie et de comment les médecins ont pu 
maintenir une certaine liberté. Malgré les contraintes, des 
solutions ont été trouvées pour les écoles. Il était important 
dans cette situation de ne pas se tourner les uns contre les 
autres mais de travailler ensemble. David Jacobsen a ajou-
té que la Covid 19 a donné une visibilité aux problèmes de 
l’agriculture et il se dit confiant pour l’avenir. 

Quant à comprendre pourquoi si peu de personnes de-
viennent membres de la Société anthroposophique, c’est fi-
nalement une question de liberté. Beaucoup de gens trouvent 
leur chemin vers l’anthroposophie à travers une activité pro-
fessionnelle. Il est vrai que la cohabitation est parfois diffi-
cile, justement en raison de cette question de liberté. Il s’agit 
peut- être de clarifier notre vocabulaire. Certains viennent 
aussi vers l’anthroposophie parce qu’ils n’en peuvent plus 
ailleurs. L’important ne serait-il pas de parler de ce que nous 
faisons dans un langage accessible et de réserver le langage 
spécifique lorsque nous sommes entre nous? La Société 
suisse affirme sa volonté d’aller vers les gens, au service des 
êtres humains.

La suite de la journée sera consacrée à la Commémoration 
des défunts et à l’assemblée des membres. (voir «Anthropo-
sophie – Nouvelles de la vie anthroposophique en Suisse», 
mars 2023.)

L’avenir de la Communauté de Michael
Stefano Gasperi
Le secrétaire général de la Société italienne a donné di-
manche matin une conférence vivante et emplie d’espoir 
pour l’avenir. Cet avenir qui appartient aux jeunes et pour 
lequel nous avons un devoir de transmission et d’inspiration. 
En 1923 tout est en cendres mais le Congrès de Noël est né 
de ces cendres. Cent ans après, l’Europe brûle et même dans 
nos cercles, nous ne parvenons pas à trouver un centre de 
guérison. Nous sommes toujours divisés entre l’est et l’ouest. 
De nouveaux problèmes apparaissent et donc de nouveaux 
défis: L’idéologie à travers la science, la soumission à l’auto-
rité, l’intelligence artificielle, le transhumanisme … La com-
munauté michaélique de 1923 a été déchirée par les conf lits 
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gesunden Lebensmitteln, stifte als Treffpunkt Gemeinschaft, 
stärke das Ökosystem und vermeide Foodwaste. POT bewege 
sich zurzeit über den Raum Zürich hinaus (www.pot.ch).

Aussprache
In der anschliessenden, von Milena Kowarik moderier-
ten Aussprache ging es zunächst um die Pandemie. Esther 
Reichmuth ergänzte, dass man mit etwas Phantasie in den 
Schulen für Freiheit und für Lösungen sorgen konnte. Ge-
rade in dieser Situation sei es wichtig gewesen, das Schwert 
nicht gegen die anderen, sondern zur Selbstkontrolle einzu-
setzen. David Jacobsen schliesslich meinte, dass Covid-19 die 
Probleme der Landwirtschaft sichtbar gemacht habe, des-
halb schaue er positiv in die Zukunft.

Der Frage, warum so wenige Menschen Mitglied der An-
throposophischen Gesellschaft würden, begegnete die Tat-
sache, dass dies nur aus Freiheit geschehen könne, dass es 
einen Fachkräftemangel gebe und alle zu viel zu tun hätten 
und dass Anthroposophie gelebt werden und daraus eine 
Sprache gefunden werden müsse, die die Menschen auch 
verstehen. Je weiter jemand von der Anthroposophie ent-
fernt sei, desto eher sollte man über das Tun und nicht über 
unser Denken sprechen, während wir an der Klarheit unse-
rer Begriff lichkeit arbeiten müssten. 

Das Totengedenken und die Mitgliederversammlung der 
Anthroposophischen Gesellschaft in der Schweiz vom Sams-
tagnachtmittag wurde in der März-Ausgabe von «Anthropo-
sophie – Schweizer Mitteilungen» III/2023 besprochen. 

Eurythmie, eine auch experimentelle Begleiterin
Die Eurythmie war an dieser Tagung eine Begleiterin; sie 
öffnete den Tagungsraum am Freitagabend mit den Worten 
der Grundsteinlegung und der Michael-Imagination; beides 
wurde vom Kairos Eurythmie-Ensemble feinfühlig reali-
siert, das am Samstagabend auch den Versuch präsentierte, 
in den Eurythmieformen der Michael-Imagination Aspekte 
des Wesens Michaels erfahrbar zu machen.

Als ziemlicher Kontrast dazu folgte das künstlerische 
Programm «Morgenruf-Hören» mit dem Euchore Euryth-
mie-Ensemble, der Freien Initiative am Eurythmeum CH 
und der Sprechchorinitiative Dornach. Sehr beeindruckt hat 
mich die Eurythmie zu Liszt «Funérailles»: Wie diese Eu-
rythmistinnen (sämtliche in Rot) die Musik durch den Saal 
schallen liessen.

Das Programm «Im Strom der Zeit» am Sonntag mit 
Studierenden des Eurythmeum CH und der SchülerInnen 
der Rudolf Steiner Schule Birseck, die im Orchester und auf 
der Bühne mitwirkten, war ein richtiges Geschenk und liess 
die Teilnehmenden tatsächlich so etwas wie Im-Strom-der-
Zeit-sich-Bewegen miterleben. Ja, es gab Momente, wie im 
«Ungarischen Tanz» von Johannes Brahms, wo auch das 
Publikum mit den Auftretenden über fehlende KollegInnen 
mitlitt, aber was für ein Mut zeigte sich bei denen, die auftra-
ten und den Mangel, so gut sie konnten, ausglichen. Und die 
«Moldau» von Smetana, die Studierende des Eurythmeums 
CH und SchülerInnen präsentierten, kam so erfrischend, 
f liessend, anschwellend, inklusive einem Bauerntanz daher, 
dass es am Schluss verdienterweise stehende Ovationen gab. 
Man konnte das Gefühl gewinnen, dass für so manche Ju-
gendliche bei diesem Auftritt klar wurde, welche Rolle die 
Eurythmie in ihrem Leben spielen wird …

et cent ans après il s’agit de ne pas céder à cet état de fait. 
Depuis le congrès de Noël, nous avons vécu la première 
strophe de la Pierre de fondation: le souvenir: Ex deo nasci-
mur. Nous sommes maintenant entrés dans la deuxième an-
née cosmique, dans la présence du Christ avec la deuxième 
strophe: in Christo morimur. Nous voyons clairement la 
tâche qui nous incombe: exercer ce deuxième volet de façon 
à la fois individuelle et sociale. C’est l’équilibre de l’âme, le 
combat entre la mort et la vie. Dans ce défi, il y a Michael 
derrière le Christ. Le Moi humain devient capable de porter 
le Moi de l’humanité. Le conférencier se réfère à la fin de la 
conférence de la Saint Sylvestre. Le monde devient temple, 
l’être humain devient temple. Il prend Goethe et Schiller en 
exemple. Ils se sont ref létés mutuellement et dans leur ren-
contre ont lié les deux forces de Michael et du Christ. Avec 
elles, nous pouvons agir pour la communauté dans un nouvel 
altruisme plein d’amour pour nous relier les uns aux autres. 
Car le Christ ne vit que dans les relations. Rudolf Steiner a 
vécu cela de façon grandiose et dans nos communautés nous 
tentons de créer des relations dans ce sens. Si nous parve-
nons à surmonter notre propre égoïsme, nous aurons de 
nouvelles qualités sociales Nous pourrons nous élever dans 
le domaine éthérique et contempler l’Esprit. 

Le conférencier poursuit avec la notion de karma. En 
effet, la première compréhension de l’anthroposophie com-
mence avec celle du karma: notre karma doit devenir visible 
dans les relations humaines. Comme le Goetheanum a brû-
lé, nous pouvons brûler les anciennes forces du passé. De là 
naîtront de nouvelles relations sociales. Dans les multiples 
tâches de nos domaines d’activité, nous pouvons réaliser 
un équilibre vivant. Trouver le chemin du milieu et devenir 
créatifs dans la vie de nos branches, au-delà de la sympathie 
et de l’antipathie, voilà l’avenir. 	 Catherine Poncey

«Im Strom der Zeit» – 
dans le flux du temps …
Le nom de la représentation d’eurythmie qui a animé l’acte 
final du congrès de la société anthroposophique suisse au 
Goetheanum, en février dernier, pourrait s’appliquer au 
congrès dans son ensemble. Quoi de plus enthousiasmant en 
effet que le sentiment que ce que l’on fait s’inscrit dans le cou-
rant du temps, émane de l’Esprit du temps, comme ce fut le 
cas au plus haut point par ce spectacle si frais, si pur, si beau! 

Quand de jeunes étudiants en eurythmie prennent 
l’initiative de partager leur art avec des élèves des classes 
moyennes et grandes d’une école Steiner leur voisine, quand 
ce partage devient une alchimie du geste et du mouvement 
s’élevant jusqu’à interpréter Bach, Brahms, Schubert et 
Smetana, alors le spectacle devient une féérie qui s’empare 
du cœur des mille spectateurs qu’une telle initiative a réu-
nis. Enfants, frères et sœurs des jeunes artistes, parents 
et parenté, amis et enseignants, tous étaient là, dans une 
symphonie sociale, se mêlant aux anthroposophes venus à 
ce congrès. La grande salle comble du Goetheanum jubilait 
certainement d’accueillir une telle assemblée multigénéra-
tionnelle. On pouvait avoir le sentiment que l’avenir venait à 
la rencontre du présent par un acte aussi courageux qu’es-
thétique issu de la jeunesse dans sa force et sa splendeur … 

Merci à celles et ceux qui ont eu la sagesse d’inclure cette 
performance au congrès de la Société suisse; merci aux en-
seignants de l’Eurythmeum d’Aesch d’avoir fait confiance 
à ses étudiants et de les avoir soutenus dans leur projet; 
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Die Zukunft der Michaelgemeinschaft

Den Sonntag eröffnete Stefano Gasperi, der Landesreprä-
sentant Italiens, indem er über «Die Zukunft der Michael-
gemeinschaft» sprach – eine Annäherung an dieses Thema 
vermöge er nur, indem er Hoffnungen formuliere –: Die Zu-
kunft gehöre der nächsten Generation. Unsere Aufgabe sei 
es, dieser Generation Ziele für die Welt mitzugeben, die sie 
auf bauen werde.

Das Jahr 1923 sei ein Aschejahr, und 2023 brenne Euro-
pa, da es nicht vermag, Mitte zu schaffen. Corona habe alles 
so weit verschlimmert, dass es Bestrebungen gegeben habe, 
mit dem Auftreten von Covid-19 als von einer neuen Zeiten-
wende zu sprechen … (Die Zivilgesellschaft litt. Autoritäts-
gläubigkeit feierte fröhliche Urständ, abweichende Meinun-
gen wurden stigmatisiert.)

1923 wurde die Michaelgemeinschaft durch innere und 
äussere Zustände zerrissen, die Dornacher Brandf lammen 
in der Silvesternacht 1922/23 waren aber auch die Geburts-
schmerzen der Weihnachtstagung. Und wir hätten die letz-
ten hundert Jahre treu im Geist-Erinnern gelebt. Jetzt kä-
men wir in die Zeit des Geist-Besinnens, somit in die zweite 
Strophe des Grundsteinspruchs, in dem es gelte, «In Christo 
morimur» – «In Christus wird Leben der Tod» – Zukunfts-
keime in einer pulsierenden Mitte zwischen Ahriman und 
Luzifer zu realisieren. Das eigene Ich mit dem Menschheits-
Ich zu vereinen. Dabei gehe es darum, neue Beziehungen 
zum Umkreis, das heisst zur Natur und zum Mitmenschen, 
zu finden, ein neues Verhältnis zu gestalten im Sinne eines 
kosmischen Kultus, damit Anthroposophie ihre Mission er-
füllen könne. Der Schlüssel finde sich in den Leitsätzen (GA 
26, Das Michael-Christus-Erlebnis des Menschen):

«Michael wird die rechte Orientierung geben, wenn es 
sich um die Welt handelt, die den Menschen für sein Erken-
nen oder für sein Handeln umgibt. Zu Christus wird man im 
Innern den Weg finden müssen.» Bei Problemen fänden wir 
bei Rudolf Steiner immer den Weg, nie die Lösung. In der 
Anthroposophie begegneten sich die innere mystische und 
die äussere wissenschaftliche Strömung.

Interessant sei, dass Rudolf Steiners «Grundlinien einer 
Erkenntnistheorie der Goetheschen Weltanschauung» (GA 2) 
den Untertitel «mit besonderer Rücksicht auf Schiller» tragen. 
Damit würde auf die tiefe Freundschaft gewiesen zwischen 
Schiller (1859–1805) – der ganz in der Selbsterkenntnis arbeite, 
den Christusweg gehe, mit Luzifer als Versucher – und Goethe 
(1749–1832) – der in der Naturerkenntnis stehe, den Michael-
weg gehe, mit Ahriman als Dämon. Jenseits von Antipathie 
und Sympathie hätten sie sich getroffen: Liebe sei die höchste 
Erkenntniskraft. Goethe fand sich gespiegelt in Schillers Seele 
und habe das für seine Naturstudien verwenden können.

Michael gehe in Liebe durch die Welt. Wo Liebe im mi-
chaelischen Sinne vorhanden sei, da könne sie sich entfalten, 
ohne sich selbst zu lieben. In einer selbstlosen Beziehung 
zweier Menschen beginne eine neue Verbindung – denn 
Christus lebe in den Beziehungen. Und so konnte Schiller 
sagen: «Wahrheit suchen wir beide; du aussen im Leben, ich 
innen, // In dem Herzen, und so findet sie jeder gewiss.»

Dies habe für uns einen Urbildcharakter; da sähen wir 
Karma und gemahne uns an die Worte des Grossmeisters 
im 7. Bild der «Prüfung der Seele»: «Es muss sein Sondersein 
und Leben opfern, // Wer Geistesziele schauen will // Durch 
Sinnesoffenbarung; // Wer sich erkühnen will, // In seinen Ei-
genwillen // Den Geisteswillen zu ergiessen.» Wir erwachten 

merci et bravo aux jeunes élèves de l’école de Birseck et à 
leurs coaches pour la prouesse qui réunit sur scène près de 
soixante artistes; sans oublier la superbe formation orches-
trale qui emplit la salle depuis les hauts de la grande salle. 

Outre ce couronnement de la rencontre, l’eurythmie était 
présente de manière ajustée au thème du congrès: Michael 
et sa communauté. À la suite de la présentation très sobre 
de la Pierre de fondation qui la précéda, ce fut l’Imagination 
de Michael, également par l’ensemble Kairos, qui conclut la 
conférence de Peter Selg le premier soir. L’Imagination fut 
reprise le deuxième soir sous forme de démonstration, ce qui 
permit de pénétrer par l’eurythmie les arcanes d’une parole 
de vérité aussi profonde que significative; deuxième soirée qui 
déclina le thème sous le titre: Entendre l’appel du matin, par la 
conjonction de trois groupes artistiques: l’Ensemble d’euryth-
mie Euchore, l’Initiative libre de l’Eurythmeum CH et l’Initia-
tive ‘Chœur parlé’ de Dornach. Impressionnantes furent les 
paroles chorales, résurgence moderne de la Grèce antique, ré-
sonnance céleste des messages des Dieux. Variées et colorées 
furent les pièces eurythmiques qui manifestaient la gravité et 
l’espoir de l’appel du matin de Michael en contraste saisissant 
avec le spectacle final qui chantait le même appel dans une 
fraicheur juvénile et un enthousiasme communicatif.

Dans le f lux du temps se meuvent de telles rencontres 
humaines dans un Goetheanum qui vient de subir l’isole-
ment de la pandémie et qui s’interroge sur sa raison d’être 
à l’heure de la globalisation, d’internet et des réductions 
budgétaires. Puissent les f lots vivants et créateurs de l’à 
venir rencontrer un présent qui sache les reconnaître et 
leur tendre la main … Alors l’anthroposophie, inspirée par 
l’Esprit du temps, saura apporter à la civilisation, sa contri-
bution génératrice d’une culture dignement humaine.

Jean-Claude Hucher

so im ätherischen Bereich und könnten unsere Geisteszie-
le schauen, sodass sich Geisteswille in Eigenwille ergiesse. 
Wenn wir am Geistig-Seelischen des Menschen erwachten, 
begegneten wir in der Natur, in der Kultur und im Menschen 
dem Weltenkarma. Karma sei die höchste Kunst der Hierar-
chien, der Exusiai: Schicksal gerecht zu gestalten.

Mit dem Opfer des ersten Goetheanums habe sich ge-
zeigt, dass die Anthroposophen ihr Karma in Ordnung brin-
gen müssen. Wir haben uns zu läutern, um mit Bewusst-
seinsseele erfüllt zu werden, denn im Ätherischen gebe es 
immer Evolution und Involution (das Mysterium des Todes 
und des Bösen). Wir müssten lernen, mit diesen Kräften 
umzugehen und Beziehungen aus dem Nichts zu schöpfen. 
Michael ermutige uns, aufrecht im Kampf mit der Finsternis 
zu bleiben. Ein Vorbild könne der Weg der Jünger nach der 
Himmelfahrt sein, wo sich ihre Traurigkeit und Einsamkeit 
nach dem Verlust verwandelte und sie die Präsenz Christi 
in ihren Seelen erlebten und Pfingsten erreichten. Und das 
bedeute eben, das eigne Ich dem Welten-Ich zu vereinen. Ah-
riman und Luzifer seien dabei unsere ständigen Begleiter; 
ohne sie fänden wir den Weg zu Christus nicht. 

Zwischen Tradition und Erneuerung werden wir unse-
ren Weg in die Zukunft finden. Da es zwei weitere Michael-
strömungen gebe, sei es sinnvoll, sich mit diesen zu verbin-
den, jedoch ohne dass wir dabei unsere Identität verlören. 
Vielleicht würden sie ja mithelfen …	 Konstanze Brefin Alt



Anthroposophie – Schweizer Mitteilungen, IV 202310

Christine Engels ist Präsidentin der Albert Steffen-
Stiftung, wo derzeit am 2. Band einer Steffen-Biogra-
phie gearbeitet wird. Dieser wird die Jahre 1920–1935 
umfassen. Arbeitsgrundlage sind die weitgehend 
unveröffentlichten Tagebücher, aus denen hier freund-
licherweise Auszüge zur Verfügung gestellt werden.

im Tagebuch im April 1923

Im April 1923 reist Steffen mit Rudolf Steiner auf Schloss Wart im Kanton Zürich. Der Besitzer Oberst Gertsch bietet es der Anthro-
posophischen Gesellschaft als Sitz an, falls die Baufrage in Dornach nicht geklärt werden könne.	 Christine Engels

Dr. Steiner sagt: Ein Sitz für H. 
[Steffen] als literarischer Herzog der 
Schweiz. – Ich erwidere: Ein guter 
Scherz – und weise auf die Gärtner-
wohnung. – Dort! – Nein. Nein, ich mei-
ne es im Ernst, sagt Dr. Steiner.

Er fragt nach der Geschichte. Der 
österreichische Kaisermord kommt zur 
Sprache (Rudolf von der Warth).

Dr. Steiner über Dornach. Ein unbe-
hagliches Bewusstsein habe er von An-
fang an dem Hügel gegenüber gehabt.

Er erzählt, wie weit man mit der 
Untersuchung sei. Man habe in Solo-
thurn gefragt und die Antwort erhalten: 
vorher müsse das Gericht referiert ha-
ben. Dann: die Hypotheken bezahlt sein 
(es sind keine), dann könne ratenweise, 
je nachdem gebaut werde, ausbezahlt 
werden. Aber vorher wieder müssten 
Bauvorschriften eingereicht und ge-
nehmigt werden. Und so kann sich alles 
noch Monate lang hinausziehen.

Er persönlich (wenn es auf seinen 
Wunsch ankäme) würde am liebsten 
auf die Versicherungssumme verzich-
ten. Ich schaue ihn an und sage: Das 
gefällt mir.

(Der Gedanke darf nicht weiter ver-
folgt werden.)

Das Geld gehört ja der Gesellschaft.
Es soll am 22. April zur Sprache 

kommen. Beides haben, das ist der Ge-
danke.

Hier blickt man frei. Und doppelt 
ungern denkt man an die Schikanen 
in Dornach. (Man liess uns zum Bei-
spiel dort nicht Familienhäuser – Woh-
nungen mit Küche – bauen, weil man 
fürchtete, das Dorf könnte dann nicht 
mehr vermieten. Man drohte, ein hal-
bes Dutzend neuvermählte Brautpaare 
hineinzustecken, wenn man Küchen 
und Wohnungen baute. Man droht mit 
Ausweisung etc. Mit Prozessen wegen 
Wegrechten.»

Nach dem Essen steigen wir die 
Rebberge, dann das Waldgelände em-
por. Rehe. Rebhäuschen.

Gertsch versäumt nicht zu sagen, wo 
man nachdenken und dichten könnte.

Warum will er fort? Alles ist zu klein. 
Das Gut trägt sich nicht. Er möchte in 
Deutschland befehlen. Mit Politikern 
etc. reden. Er entwickelt seinen Plan. 

Wenn man nicht aufsteht, ist Deutsch-
land, die Schweiz, Europa verloren. 
Auch er will Retter sein.

[…]
Dr. Steiner: Meine Meinung war 

damals, wir sollten niemand nach Ver-
sailles schicken.

Über die Schuldfrage. – Während-
dem sind wir bei der Stallung angelangt 
und schauen die Kühe an. Die schönste 
mit prächtig geschwungenen Hörnern 
gibt nach dem Kalben 24 Liter Milch. 
Sie darf beim Stier stehen. Schön ge-
pf legtes Tier. Rein, fast weiss von Farbe.

Durch den Blumengarten. 
[…]
Dr. Steiner erkundigt sich nochmals 

nach dem Kaufpreis. Er sagt aber: Wir 
haben in den Statuten den Paragra-
phen, dass wir keine Hypotheken auf-
nehmen und haben können. Und hier 
ist eine. Wir müssten sie abzahlen. 
(Gertsch: Das ist Ihre Sache, ich verlan-
ge es nicht. – Er fordert keinen Rappen.)

Dr. Steiner (als wir weggehen; er schaut, 
ob die Fenster zu sind, damit der Chauf-
feur nichts höre, und sagt): Er will uns 
das Gut anhängen. [Anm. der Redak- 
tion: Später wurde das Schloss zwangs-
versteigert, da Gertschs Geschäfte 
nicht erfolgreich waren.]

23. April 1923

Dr. Steiner kommt. Ich entwickle ihm 
meinen Plan. Einen Kurs im Zeichen 
der Gesellschaft. «Über den Umgang 
mit Menschen». Vorführen, was gut ist 
in der Gesellschaft. Die Leute einfach 
leiten und bilden.

Dr. Steiner, der mit Künstlern, Mi-
nistern, Weltreisenden und sonstigen 
Hierarchien verkehrte, soll einen Dis-
put über einen Franken schätzen.

Die Hauptfrage ist die: wie muss 
man eine Versammlung gestalten, da-
mit jedermann hinein will, dass man 
sich wohlfühlt, dass man auf lebt und 
sein Inneres erhöht fühlt, dass man 
glaubt, auf einem anderen Weltstern 
zu sein.

Jetzt ist es so, dass jedermann er-
starrt und verstummt vor Scham, vor 

11. April 1923

Fahrt nach Schloss Wart. Oberst 
Gertsch und seine Steckenpferdthe-
men. Die Schweiz würde zum Völker-
bund gezwungen. […].

Man hat das Recht, das Weltgewis-
sen zu sein, aufgegeben.

(Eigentümlich ist doch, dass, seit-
dem die Schweiz den grössten Geist, Dr. 
Steiner, als Fremdling betrachtet, ihm 
nicht Heimat mehr gewähren möchte, 
ich gleichgültig bin gegen das Geschick 
meiner Heimat. Das sagt, dass das geis-
tige Reich mein Vaterland ist.

Und führt dieses nicht Krieg gegen 
alles, was Ungeist ist? Ungeist herrscht 
heute bei uns in der Schweiz.)

Wir fahren bei solchen Gesprächen 
durch die Vorstädte Zürichs, die doch 
einen recht schmutzigen Eindruck ma-
chen. Auch das Land ist bestaubt von 
Fabriken, trotzdem der Frühling in 
Blüte steht. Es waltet und wirkt keine 
Keimkraft in diesen Gegenden.

Nach und nach kommen wir ins 
Hügelland. Man sieht Schneeberge von 
Osten her.

Eine rote Farbe – Fabrik – dann das 
Schloss. Nördlich Weinberge.

Eleganter Chauffeur, wie ihn ein 
Fürst haben mag.

Kinder und Frau vor der Tür. Die Frau 
ist Schweizerin, aber in Amerika aufge-
wachsen. Gutmütig. Die Kinder etwas 
ungeschlacht.

Eine grosse Halle mit Kaminfeuer 
nimmt uns auf. Ein Kanönchen an der 
Tür aufgestellt. Bilder Napoleons. Gol-
denes Kaminstück. Bilder Anton Grafs. 
Eichenholzpracht. Starke polierte Gale-
rietreppen. Ledersessel. Starkes Stein-
gefüge der Mauern. Turmartig angeleg-
te Gemächer.

Balkon auf Wiesengarten mit Fontä-
ne. Gärtnerei. Wirtschaftsgebäude. Von 
hier liesse sich vortragen.
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Arbeitsgemeinschaft Sterbekultur AGS
	 Sekretariat: Brigitte Hofer, info[ät]sterbekultur.ch; Fréderique 

List, frederique.list[ät]bluewin.ch. Sekretariatsadr.: Ursa Neu-
haus, Steigerweg 8, 3006 Bern, 031 311 28 36

	 Veranstaltungsprogramm/Infos: www.sterbekultur.ch
Zürich: Gesprächs-Café Reden über Leben und Sterben. Jeden 2. 

Mi: 12. April, 10–11.30 h, im Gesundheitszentrum für das Alter, 
Klus Park, Asylstrasse 130, 8032 Zürich. info[ät]sterbekultur.ch

Regionalgruppentreffen: s. www.sterbekultur.ch/regionaltreffen
Veranstaltungen 2023:
Kurs: Weiterbildung zur Begleitung am Lebensende. Der 

Kurs umfasst sieben ganztägige Module in freier Reihenfolge

Aarau, Troxler-Zweig AGS
	 Rudolf Steiner Schule Schafisheim, Eurythmiesaal, Alte Bern-

strasse 14, 5503 Schafisheim. 
	 Auskunft: Elisabeth Häusermann, Bodenmattstrasse 3, 4654 

Lostorf, 062 298 10 14, www.anthroposophie.ch
Zweigabende: 20 h (falls nicht anders angegeben)
–	 Mi 19. April, 10. Mai, Ich und Welt im Licht der Anthropo-

sophie. Daniel Baumgartner
Öffentliche Veranstaltungen: 
–	 Mi 26. April, 20 h, «Musikalische Christologie». Dichtun-

gen: Berthold Wulf, Musik: Johann Sonnleitner; Bariton: Mi-
chael Hubert Saladin; Klavier und Vortrag: Johannes Greiner. 
Ort: Rudolf Steiner Schule Schafisheim, Eurythmiesaal

–	 Mi 3. Mai, 20 h, «Der Anthroposophische Seelenkalender –  
Wege zu seinem Verständnis». Johannes Greiner

Hochschule für Geisteswissenschaft (blaue Mitgliedskarte): 
Die Klassenstunden werden gelesen. 20 h:

–	 Mo 1. Mai, 19. Stunde

Kurse:
–	 Mi 18.30–19.30 h, Eurythmie mit Angeli Schmitz. Auskunft: 

Elisabeth Häusermann, 062 298 10 14

Aesch, Eurythmeum CH
	 Postadresse: Apfelseestr. 9a, 4202 Duggingen, 061 701 84 66, 

www.eurythmeum.ch. Künstlerische Veranstaltungen, Ausbil-
dungsgänge sowie Laien- und Fortbildungskurse

Eurythmie Verband Schweiz EVS
	 Postadresse: Apfelseestrasse 9a, 4202 Duggingen, Sekretariat: 

evs[ät]eurythmie-verband.ch. Fortbildungen, Veranstaltungen, 
Kurs- und Stellenangebote siehe www.eurythmie-verband.ch

Arlesheim, Bauern-Zweig AGS
	 Auskunft: Matthias Hünerfauth, 056 667 14 68, und Susanne 

Küffer Heer, 061 701 19 46
«Dornacher Sonntage»: Vorträge/Ausflüge für Bauern, Gärtner 

und Freunde der biodynamischen Landbaumethode. Die Vor-
träge finden entweder im Haus Reinitzer (neben dem Speise-
haus) oder im Glashaus (Hügelweg 59) statt.

–	 So 16. April, Glashaus, 11–12.30 h, Ignorieren – belächeln –  
bekämpfen – integrieren: Vier Stufen, wie Anthroposophie 
angenommen wird; vier Stufen, wie wir über sie sprechen 
können und sollten. Wolfgang Held; 14–16 h, Durch Malen 
die Bedeutung meines Menschseins für die Erde vertie-
fen. Einführung und Malen. Esther Gerster

Aus der anthroposophischen Arbeit in der Schweiz, April 2023
Du travail anthroposophique en Suisse, avril 2023
Del lavoro antroposofico in Svizzera, aprile 2023

Sentiers littéraires

Michel de Montaigne et la loi de l’inconstance

par Rémi Mogenet

Michel de Montaigne est connu pour 
avoir éclairé la Renaissance d’une lu-
mière humaniste nouvelle, fondée sur 
l’expérience individuelle plutôt que sur 
les généralités théoriques, et évidem-
ment on l’oppose à un Moyen-Âge qui 
avait dérivé vers un dogmatisme détaché 
des phénomènes. Mais après le grand 
essor du matérialisme moderne, on peut 
se demander jusqu’à quel point, de nou-
veau, l’expérience individuelle ne contre-
dit pas certaines fausses évidences par-
tagées. Nous savons que c’est ce que 
dénonçaient Goethe et Steiner.

Ce qui fera notamment se poser cette 
question est un passage de Montaigne 
affirmant que le monde n’a aucune loi 
absolue: «Le monde n’est qu’une perpé-
tuelle balançoire; toutes choses s’y ba-
lancent sans cesse: la terre, les rochers 
du Caucase, les pyramides d’Égypte – 
par un mouvement général, et par leur 
mouvement propre. La constance elle-
même n’est en fait qu’un mouvement 
plus languissant.»

L’auteur des Essais ajoute que, par 
conséquent, on ne peut décrire les 
choses qu’à partir de soi évoluant – y 
compris dans ses pensées, ses idées, ses 
sentiments, et donc ses variations.

Le matérialisme s’appuie sur l’idée 
de propriétés constantes de la matière 
que, issu du penchant légaliste des an-
ciens Romains, il appelle facilement 
«lois» – alors même qu’il n’admet aucun 
législateur, ni aucune police pour les 
faire respecter. Montaigne de son côté 
doute, et affirme que la «constance» ne 
concerne réellement que les objets qui 
agonisent: qui sont sans vie. Ce qui vit 
change constamment.

Nos machines effectivement ne s’ap-
puient que sur les propriétés d’un maté-
riau mort. Pierre Teilhard de Chardin 
allait jusqu’à dire que même les «lois 
physiques» n’étaient en réalité que des 
«effets statistiques»: que rien n’était ab-
solument «languissant» – pour prolon-
ger Montaigne.

Les principes volatiles du vivant restent 
toutefois à saisir. Et nous savons que le 
Romantisme a prévu, à cette fin, une dé-
marche intuitive et imaginative qu’on re-
proche trop à Rudolf Steiner d’avoir adop-
tée. S’observant dans ses changements, 
Montaigne n’en était pas si loin.

Rémi Mogenet, né à Paris en 1969, est docteur en littéra-
ture à l’université de Savoie, écrivain français et membre 
de la Branche Henry Dunant de Genève. Il vit actuelle-
ment en Occitanie, où il enseigne la littérature.

Furcht und keiner das höhere Ich findet. 
Jeder geht unter.

Wie? Schöner werden.
Wie wahrer werden. Durch den 

Kampf wider die Feinde. Wie besser wer-
den: durch das Aufnehmen des Schick-
sals, das die Gesellschaft nun einmal hat.

Zu einer solchen Vorbereitung gehörte 
auch, dass man sich nett anzöge. Nun 
haben aber die Eurythmistinnen, die uns 
durch ihre Schönheit entzücken, zuwei-
len kaum ein Hemd, das ganz ist. Kaum 
ein Paar Schuhe. Sie müssten eben aus-
gestattet werden. Jeder müsste tun, was 
er könnte.

Zum Schicksal gehört es, dass wir die 
Unternehmungen, die krank sind, nicht 
verlassen, ebensowenig wie ein Gatte die 
schwache, kranke Gattin.

Wir müssten bedenken, dass wir auch 
noch nach dem Tode zusammen sind.

Wer hat uns im Stich gelassen? Gerade 
diejenigen, die uns in diese Kalamitäten 
hineingeritten haben, zum Beispiel Molt, 
der schuld an der Futurum-Geschichte 
ist.

(In einer Vorbesprechung sagte Dr. Stei-
ner, indem er sich an Frl. Vreede wandte: 
Man muss auch einmal den andern an-
lächeln.)

Die kleine Malschule
	 Infos/Unterlagen; Andrea Raiser, Pfeffingerhof, Stollenrain 11, 

4144 Arlesheim, 061 701 39 28
Künstlerische Ausbildung und Kurse nach dem Malimpuls 

Licht, Finsternis und Farbe von Liane Collot d‘Herbois, entwi-
ckelt auf Grundlage der Geisteswissenschaft Rudolf Steiners. 
Einstieg ist jederzeit möglich

Klinik Arlesheim
	 Pfeffingerweg 1, 4144 Arlesheim. Auskunft: 061 705 71 11, 

Infos unter www.klinik-arlesheim.ch
Kultur: Im Therapiehaus, 19.30 h, freier Eintritt (Kollekte) ohne 

Anmeldung/Platzreservation, Änderungen bleiben vorbehal-
ten. Online-Veranstaltungsagenda: www.klinik-arlesheim.ch

–	 So 16. April, Kammermusik für Viola und Violoncello. 
Johanna Lamprecht, Viola, Christoph Lamprecht, Violoncello. 
Werke von J. S. Bach, L. v. Beethoven, W. A. Mozart

Öffentliche Führung Onkologie: Mi 3. Mai, 17–18.30 h, Treff-
punkt: Foyer Haus Wegman, Pfeffingerweg. Das integrative 
Behandlungskonzept der anthroposophischen Onkologie: 
Misteltherapie, Hyperthermie, Chemotherapie, Biografiear-
beit und Künstlerische Therapien… Besichtigung von Station, 
Ambulanz und Tagesklinik der Onkologie. Ohne Anmeldung

Aktion: Sa 22. April, Info-Stand am Frühlingsmarkt Arlesheim
Ausstellung (Foyer Haus Wegman, geöffnet Mo–Sa 8–20 h, So 

9–20 h):
–	 9. März–30. April, Farbensprache des christlichen Weges. 

Bilder von Gabriela de Carvalho
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft:
–	 So 23. April, 20 h, 2. September-Stunde
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Anthroposophische Studiengruppe: Do 20–21 h, Geistes-
wissenschaftliche Menschenkunde (GA 107). Für Klinik-
mitarbeitende sowie für Patienten/-innen nach Rücksprache 
mit dem Arzt/der Ärztin. Ausk.: Veronika Ryser, 061 701 91 77

Der Klinikchor arbeitet nach der Schule der Stimmenthüllung 
und singt wöchentlich jeweils Mo 20.15 h. 17. April Haus Lu-
kas, 24. April Haus Wegman. Chorleitung: Maria Rechsteiner 
(Auskunft: 061 411 91 11)

Kurse: Anmeldung: www.kurse.klinik-arlesheim.ch, Therapiese-
kretariat: therapiesekretariat[ät]klinik-arlesheim, 061 705 72 
70

–	 Therapeutisches Singen für Menschen mit Atemwegs-
erkrankung und Long-Covid-Symptomen. 18–18.50 h. 
Kursleitung: Viola Heckel. Ort: Therapiehaus. Basierend auf 
der Schule der Stimmenthüllung nach V. Werbeck-Svärdström. 
Vorkenntnisse und «singen können» nicht erforderlich
Kurs A: 19. 26. April, 3. 10. Mai
Kurs B: 24. 31. Mai, 7. 14. 21. 28. Juni

–	 Individuelles bildnerisches Gestalten. Fortlaufender Kurs 
bis 15. April, jeweils am Mi, 16–17.30 h. Kursleitung: Andrea 
Ritter. Ort: Atelier der Bildenden Kunsttherapie, Pfeffingerhof 
EG (hinter der Apotheke), Stollenrain 11

–	 Eurythmie 60+ «Bewegen mit Freude». 10.30–11.20 h
	 Kurs B: Mo 17. 24. April, 1. 8. 15. 22. Mai, 5. 12. 19. 26. Juni
	 Kursleitung: Nicole Ljubic, dipl. Heileurythmistin. Ort: Thera-

piehaus. Vorkenntnisse: keine. Schläppli/leichte Schuhe!
–	 Eurythmiekurs Gesundheitskräfte stärken. 10.30–11.20 h
	 Kurs B: Fr 21. 28. April, 5. 12. 19. Mai, 2. 9. 16. 23. 30. Juni
	 Kursleitung: Nicole Ljubic, dipl. Heileurythmistin. Ort: Thera-

piehaus. Vorkenntnisse: geringe. Schläppli/leichte Schuhe

Odilien-Zweig AGS
	 Ziegelackerweg 5, 4144 Arlesheim. Auskunft: Günther v. Ne-

gelein, 061 701 68 22
Zweigthema: Mi 20.15 h, Die Evolution vom Gesichtspunkte 

des Wahrhaftigen (GA 132/Tb 761)
Sprachgestaltungskurs: Mo 9–10 h, Suzanne Breme-Richard. 

Auskunft: 061 701 94 26

Ascona, Casa Andrea Cristoforo
	 Via Collinetta 25, 6612 Ascona-Collina. Fon 091 786 96 00, 

Fax 091 786 96 61, mail[ät]casa-andrea-cristoforo.ch, www.
casa-andrea-cristoforo.ch

Kulturangebot: 
s. auch: www.casa-andrea-cristoforo.ch/kulturelles-angebot/
–	 Ostern in der Casa:

–	 So 2. April, 19.30 h, Kolchische Mysterien. Vortrag von 
Vladimer Khvitia. Gespräch zum Thema: Mo 3. April, 
16.30–17.45 h 

–	 Di 4. April, 19.30 h, Mysterien im Raum Kaspisches 
Meer. Vortrag von Vladimer Khvitia. Gespräch zum The-
ma: Mi 5. April, 16.30–17.45 h

–	 5.–7. April, 8.30–9.15 h, gemeinsame Eurythmie mit 
Simonetta Soffientini

–	 Do 6., Fr 7. April, 16.30–17.45 h, Formen bewegen, For-
men erleben. Gemeinsames Zeichnen. Mit Peter Büchi

–	 Fr 7. April, 19.30 h, Betrachtung zum Kreuz. Mit Mar-
jolein Schulthess-Roozen

–	 Sa 8. April, 19.30 h, Christus und die Erde. Vortrag von 
Christoph Schulthess

–	 So 9. April, 11 h, Klavierkonzert mit Hristo Kazakov. Wer-
ke von J. S. Bach, F. Schubert und F. Liszt

–	 So 9. April, 12.30 h, Festliches Osteressen
–	 Seminar: «Drogen und Mensch aus anthroposophischer 

Sicht». Do 20. April, 19.30 h, Einführungsvortrag (I, mit dt. 
Übersetzung), Sa 22. April, 14–17 h, Vertiefungsseminar (I, 
mit dt. Übersetzung). Mit Orlando Donfrancesco

–	 Sa 22. April, Vortrag, 19.30 h, Ludwig van Beethoven. Con-
ferenza. Il prometeo della musica. Marcus Schneider, Basilea

–	 So 23. April, Vortrag, 19.30 h, Ludwig van Beethoven. Der 
Prometheus der Musik. Marcus Schneider, Basel

–	 Fr 5. Mai, Das Wohltemperierte Klavier und der Tierkreis. 
Ein Bach-Vortrag von Steffen Hartmann, mit Klavier

–	 Sa 6. Mai, 19.30 h, Lesung und Konzert: Die letzte Kla-
viersonate Beethovens, op. 111 in c-Moll, und «Doktor 
Faustus» von Thomas Mann. Mit Steffen Hartmann

Anthroposophische Initiative Sopraceneri (Auskunft: Erich 
Jakob, Via alla Basilica 2, 6605 Locarno, 076 381 00 04)

Baden, 
Johann Gottlieb Fichte-Zweig AGS

	 Zweiglokal: Tanneggschulhaus, Singsaal, Baden. Auskunft: 
Sylvia Bänziger, Buckmatte 5, 5400 Baden, 056 222 26 64

Zweigabend: Wir sind ein kleiner Zweig, der sich die Schriften 
von Rudolf Steiner im gegenseitigen Austausch erarbeitet.

–	 Fr 28. April, 20 h, Esoterische Betrachtungen karmischer 
Zusammenhänge (Bd. 4, GA 238)

Eurythmie, Heileurythmie: Sylvia Bänziger, 056 222 26 64

–	 Do 20. April, 19.30 h, Coronasoma: Leib in den Zeiten der 
Pandemie. Vortrag und Buchpräsentation von Prof. Dr. And-
reas Brenner

–	 Mo 24. April, 18.15–21.15 h, VHSBB – Die Welt verstehen: 
Die EU. Casper Selg im Gespräch mit Charles Liebherr

–	 Sa 29. April, 27. Mai, 13.15–17 h, Dialogischer Individualis-
mus II: Philosophisch-anthroposophische Perspektiven. 
Jahresseminar mit Stefan Brotbeck

–	 Mi 3. Mai, 20–22 h, Denkpause: Im Netz. Philosophische 
Abendgespräche mit Christian Graf

Philosophisch-Anthroposophische  
Arbeitsgemeinschaft AGS

	 Ort: Leonhardskirche, Basel, Marienkapelle. Auskunft und An-
meldung: Anita Maria Kreisl, Birsweg 16, 4143 Dornach, 061 
702 17 87

Zweigabende: Mi 20 h
–	 Denken: Gespräch mit freien Beiträgen der Teilnehmenden
–	 Seminararbeit: Anthroposophische Leitsätze von Rudolf 

Steiner (GA 26). Fachliche Leitung: Stefan Brotbeck. Interes-
sierte sind herzlich willkommen

Schauspielschule Basel
Schauspiel – Sprachgestaltung – Bewegung
	 Rappoltshof 10 (Nähe Claraplatz), 4005 Basel, 061 701 70 06, 

www.schauspielschule-basel.ch
Angebote:
Wochenendkurse, Wochenkurse
Intensivkurs Schauspiel (3 Monate)
Vollzeitausbildung
–	 Vorkurs (einjährig) 
–	 Aufbaukurs (dreijährig)
Schauspiel und Sprachgestaltung: Olaf Bockemühl, olaf.

bockemuehl[ät]gmail.com
Bewegung: Birgit Ebel, birgit.ebel[ät]kunst-und-kunstfoerderung.org
Kulturgeschichte: Urs Schwander, urs.schwander[ät]wanadoo.fr

Freie Gemeinschaftsbank AGS
	 Meret-Oppenheim-Strasse 10, 4053 Basel 
	 Auskunft: Alexander Höhne, 061 575 81 10, alexander.

hoehne[ät]gemeinschaftsbank.ch

Unternehmen Mitte
	 Gastro/Kultur. Gerbergasse 30, Postfach, 4001 Basel, 

events[ät]mitte.ch
Informationen/Programm: www.mitte.ch

Beitenwil, Humanus-Haus
	 Sozialtherapeutische Werk- und Lebensgemeinschaft, Beiten-

wil, 3113 Rubigen, 031 838 11 11, info[ät]humanus-haus.ch
Informationen/Kultur: s. auch www.humanushaus.ch
Öffentliche Führung: Mi 13.30–16 h. Info: 031 838 11 24 oder 

sozialdienst[ät]humanushaus.ch

Basel, Friedrich Nietzsche-Zweig AGS
	 Ort: Scala Basel, Freie Strasse 89, 4051 Basel
	 Treppe rechts hoch, 1. Stock (Postadresse: Friedrich Nietzsche-

Zweig, Rütimeyerstrasse 68, 4054 Basel). Auskunft: Rolf Hofer, 
rolfhofer[ät]magnet.ch

Zweigabend: 19.30–21 h (falls nicht anders angegeben)
–	 Di 4. April, Osterfeier. Die Bruderschaft der Rosenkreuzer 

und die Erneuerung der Naturwissenschaft. Vortrag von 
Ronald Templeton

–	 Di 18. 25. April, 2. 9. 16. 23. 30. Mai, 20. Juni Was tut der 
Engel in unserem Astralleib? Wie finde ich den Christus? 
(GA 182/Tb 740), Gemeinschaftsarbeit

–	 Di 27. Juni, Johanni-Feier
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft (Blaue Karte!). Je-

weils montags 19.30–21 h:
–	 Mo 17. April, Gespräch über die 3. Stunde
–	 Mo 15. Mai, Gespräch über die 4. Stunde

Ita Wegman Ambulatorium
	 Viaduktstrasse 12 (beim Bhf. SBB, links neben der Markthalle), 

4051 Basel, 061 205 88 00, info[ät]wegmanambulatorium.ch
	 Eurythmie-Kurse: Anmeldung für Teilnahme vor Ort obliga-

torisch: www.klinikarlesheim.ch, Live-Stream / Aufzeichnung 
auf YouTube: https://www.youtube.com/c/KlinikArlesheimof-
ficial

–	 Ängste überwinden – Lebensfreude gewinnen. Sprach-
therapie bei Angst- und Panikattacken

	 Kurs: 6. 19. 27. April, 4. 11. Mai, 18.30–19.30 h. Kursleitung: 
Kirstin Kaiser und Claudia Kringe-Andres

Jakob Böhme-Zweig AGS
	 Ort: Murbacherstrasse 24, 4056 Basel, 077 534 20 08,
	 jakob.boehme.zweig.basel[ät]gmail.com
Zweigabende: Mi 20 h, Textarbeit:
–	 Anthroposophische Leitsätze (GA 26)
–	 Karma-Vorträge (GA 235–240)
Kindereurythmie: Mi 9.30 h und Do 15.30 h

Paracelsus-Zweig AGS
	 Zweigraum: SCALA Basel, Freie Strasse 89, 4051 Basel, 

Sekretariat Fon 061 270 90 46, Fax 061 270 90 59, E-Mail 
paracelsus[ät]scalabasel.ch

Zweigabende: 20 h (sofern nicht anders angegeben)
–	 Mi 5. April, Osterfeier. Ostern in Ost und West. Ansprache: 

Marcus Schneider, Rezitation: Dirk Heinrich, Musik: Ferhan 
Grosgurin und Lisa Grieder

–	 Mi 12. April, Sonnen-Karma I. Mani und Herzeloide. Marcus 
Schneider

–	 Mi 19. April, Sonnen-Karma II. Tycho Brahe und sein Fort-
wirken. Rudolf Steiner und die «okkulte Geschichte». Marcus 
Schneider

–	 Mi 26. April, «Sagt, was ihr fühlt; nicht das, was sich ge-
hört.» Einblick in Shakespeares «King Lear». Andrea Pfaehler

–	 Mi 3. Mai, Russland und die Ukraine. Dr. Joachim von Kö-
nigslöw

Ausstellung öffentlich, jeweils eine Stunde vor Veranstaltungs-
beginn geöffnet:

–	 Den Wechselwirkungen zwischen Formen und Farben 
nachspüren. Bilder von Magdalena Isler. Vernissage: Mi 10. 
Mai, 18.30 h, mit Marcus Schneider

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft:
–	 So 23. April, 10.30 h, 8. Stunde frei gehalten
–	 Mo 24. April, 20 h, Gesprächsarbeit
Kurse, Arbeitsgruppen im SCALA Basel:
–	 Mo 20.15–21.30 h, Einführung in die Anthroposophie. 

Jahreskurs, eine Teilnahme jederzeit möglich. Leitung: Marcus 
Schneider, 079 255 44 75

–	 Mo 25. April–4. Juli, Sprachgestaltung I: 16.45–17.45 h, 
Sprachgestaltung II: 18–19 h. «Wortkraft – Lebenskraft». 
Erwecke, was du immer bei dir hast. Sprachgestaltung aus 
dem Rhythmus der Mitte. Kursleitung: Silke Kollewijn, 079 
813 33 19, silke[ät]kollewijn.ch

–	 Di 18–19.15 h, Malerei – Imagination der Wirklichkeit. 
Kunstgeschichtliche und ästhetische Betrachtungen von der 
Höhlenmalerei bis heute, mit Lichtbildern. Kursleitung: Jas-
minka Bogdanovic. Einstieg jederzeit möglich, Anmeldung: 
076 211 92 02, jasminka[ät]bogdanovic.ch

–	 Mi 18.45–19.30 h, Eurythmie. Eintritt jederzeit möglich. 
Kursleitung: Sandra Schneider, 079 721 78 63

–	 Fr (19. Aug–30. Juni 23, Jahreskurs), 20–21.15 h, Esoterische 
Betrachtungen karmischer Zusammenhänge. Grundlage: 
Karmazyklen Rudolf Steiners. Kursleitung: Otfried Doerfler, 
061 701 47 16, odoerfler[ät]bluewin.ch

Philosophicum
	 Ort: Im Ackermannshof, St. Johanns-Vorstadt 19–21, 4056  

Basel, 061 500 09 30, praktikum[ät]philosophicum.ch, anmeldung 
[ät]philosophicum.ch. Das gesamte Programm, das aktuell vor 
allem online stattfindet, siehe: www.philosophicum.ch

Veranstaltungen: anmeldung[ät]philosophicum.ch
–	 Sa 1. April, 6. Mai, 10–11 h, Gedankenstreiche vor Mittag. 

Online-Format mit Stefan Brotbeck
–	 Di 18. April, 23. Mai, 19–20.30 h, Wirklichkeit, Verwirkli-

chung, Entwirklichung – Denkwerkstatt III. Jahresseminar 
mit Christian Graf

–	 Mi 19. April, 20–22 h, Denkpause: Erkenne dich selbst! 
Philosophische Abendgespräche mit Christian Graf

Preis der Einträge
Für den Eintrag bezahlen freie Gruppen, Veranstalter und 
Institutionen ab 3-maligem Erscheinen jährlich CHF 100.– 
(rund 3 cm hoch), CHF 300.– (bis 8 cm), CHF 500.– (ab 8 
cm). – Der Eintrag ist kostenlos für Zweige und Gruppen der 
Anthroposophischen Gesellschaft in der Schweiz.

Anthroposophische Gesellschaft in der Schweiz /
Société anthroposophique suisse

Termine / Dates 
22.4.23	 Wil SG 

Delegiertenkonferenz 
Conférence des délégués

6./7.5.23	 Rüttihubelbad, Walkringen  
Schweizer Hochschultagung

21.10.23	 Ort noch unbekannt / lieu inconnu
	 Herbstkonferenz der Zweigverantwort-

lichen /
	 Conférence d‘automne des responsables 

de branche
27.–30.12.23	Goetheanum
	 Öffentliche Jahrestagung der Anthropo-

sophischen Gesellschaft in der Schweiz: 
100 Jahre Weihnachtstagung. Zusammen 
mit der Allgemeinen Anthroposophischen 
Gesellschaft

	 Congrès annuel public de la Société an-
throposophique suisse: 100 ans après le 
congrès de Noël. En collaboration avec la 
Société anthroposophique universelle

Frühjahr 24, Goetheanum
	 Delegiertenversammlung 
Printemps 24, Goetheanum
	 Delegiertenversammlung / Assemblée des 

délégués
Frühjahr 24, Goetheanum 

Mitgliederversammlung / 
Printemps 24, Goetheanum
	 Assemblée des membres

Oberer Zielweg 60, 4143 Dornach, Tel. 061 706 84 40,  
Fax 061 706 84 41, info[ät]anthroposophie.ch
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Bern, Johannes-Zweig AGS
	 Zweigraum: Chutzenstrasse 59, 3007 Bern, Tram-Endstation 

Weissenbühl, Linie 3. Tel. 031 371 04 49, willkommmen[ät]
johannes-zweig-bern.ch, www.johannes-zweig-bern.ch

Zweigabend: Mi 19.30–20.45 h, Ahrimans Inkarnation im 
Westen

Zweignachmittag: Do 14.45–16.15 h, Ahrimans Inkarnation 
im Westen

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: Auskunft/An-
sprechperson: Marlise Maurer, 031 351 25 22

–	 So 23. April, 17 h, 14. Stunde
Kurse/Seminare:
–	 Fr 21. April, 20 h, Einführungskurs zur Psychologie Rudolf 

Steiners. Seminaristische Besprechung: «Rudolf Steiner: Die 
Welt der Seele». Ausgewählte Texte, hrsg. von Harald Haas, 
Rudolf Steiner Verlag, Basel 2021. Dr. med. Harald Haas, Bern

–	 Fr 28. April, 19.30 h, Rudolf Steiners Verhältnis zur Frei-
maurerei. Vortrag von Christiane Gerges, Dornach

–	 Do 17.30–18.30 h, Eurythmiekurs. Eurythmieübungen für 
die Achtsamkeit, für Selbst- und Welterkenntnis und das 
persönliche Wohlbefinden. Keine Vorkenntnisse erforderlich. 
Adele Waldmann, 034 402 13 70, waldadel[ät]gmail.com. 
Anmeldung erforderlich!

–	 Mo 16–17 h, Eurythmiekurs zu den Wochensprüchen des 
Seelenkalenders. Anmeldung: Heidi Beer, 031 301 84 47

Arbeitsgruppen:
–	 Mo 17.30 h, Lesen im Zweiglokal. Leitung: M. M. Bucher-

Siegrist, 031 767 79 96
–	 Lesegruppe Schwarzenburg. Auskunft: Willie von Gunten, 

031 731 14 27
–	 Do 20 h, Arbeitsgruppe Burgdorf. Auskunft: Diety Kunz, 

034 422 28 57
–	 Fr 9.30 h, Arbeitsgruppe Büren zum Hof. Leitung: M. M. 

Bucher-Siegrist, 031 767 79 96
Künstlerische Kurse und Kunsttherapie: Ort und Zeit auf 

Anfrage
–	 Eurythmie, Heileurythmie: Heidi Beer, 031 301 84 47; Su-

sanne Ellenberger, 031 305 73 00; Theodor Hundhammer, 
076 450 94 12; Barbara Jaggi, 031 922 31 30; Rachel Ma-
eder, 031 921 31 55; Graziella Roth, 031 331 52 92; Heilwig 
Schalit, 078 870 76 78; Irène Schumacher, 031 352 35 55; 
Adele Waldmann, 034 402 13 70

–	 Eurythmie für Kinder: Danielle Schmid 031 738 87 34
–	 Sprachgestaltung: Dietrich von Bonin, 031 370 20 70; Wal-

ter Gremlich, 031 702 02 27; Anna-Louise Hiller, 031 311 50 
47; Dagobert Kanzler 033 681 06 03; Michael Sölch, 031 371 
73 60; Andrietta Wolf, 041 486 01 20

Pflegestätte für musische Künste
	 Nydeggstalden 34, Marianus-Raum, 3011 Bern, Auskunft: 

031 312 02 61 und 031 331 52 92
Veranstaltungen (siehe auch www.pfmk.ch): 
–	 Sa 1. April (14.45–18.15 h) / So 2. April (9.30–13 h), Einfüh-

rung in die Grundelemente der Ton- und der Lauteuryth-
mie aus den Kräften der Passions-, Oster- und Auferste-
hungszeit. Kurs. Infos und Anmeldung: Eda Rechsteiner, 061 
701 18 02, eda.rechsteiner[ät]intergga.ch

–	 So 30. April, 17 h, Konzert «Basso furioso». Vitaly Kravt-
chenko, Kontrabass, Slobodan Todorowitsch, Klavier; u.a. 
Werke von J. S. Bach, W. A. Mozart, G. Bottessini, F. Chopin, 
Charles Gounod. Freier Beitrag

Künstlerische Kurse:
–	 Toneurythmie, R. Maeder 031 921 31 55; H. Schalit 031 352 

46 01
–	 Lauteurythmie, R. Maeder 031 921 31 55; G. Roth 031 331 

52 92; H. Schalit 031 352 46 01
–	 Eurythmie für Kinder, S. Weber 031 311 07 50
–	 Sprachgestaltung, A.-L. Hiller 031 311 50 47; D. Kanzler 033 

681 16 11
–	 Sprechchor, D. Kanzler 033 681 16 11

Sprachgestaltung Wortkraft
	 Andrietta Wolf, künstlerische und therapeutische Sprach-

gestaltung, mit Krankenkassen-Anerkennung. Einzel- und 
Gruppenlektionen. Gemeinschaftspraxis Therapeutikum Bern, 
Rüttihubelbad. Auskunft und Anmeldung: 041 486 01 20, 
wortkraft[ät]bluewin.ch

Biel, Johannes Kepler-Zweig AGS
	 Zweigraum: Gerbergasse 19, 032 322 01 26. Briefadresse: Un-

tergasse 38, 2502 Biel, www.johanneskeplerzweig.ch, Ausk.: 
Erika Winkler, 032 397 15 74

Zweigabende: 19.45 h
–	 Mo 3. April, Das Osterereignis – aus der Sicht der vier 

Evangelisten. Vortrag von Peter Aeschlimann
–	 Mo 17. April, 1. Mai, Kosmologie, Religion und Philoso-

phie (GA 25/Tb 641)
–	 Mo 24. April, Ein Weg zur Selbsterkenntnis des Menschen 

(GA 16). Gesprächsarbeit mit Ronald Templeton, Dornach
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft, jeweils um 17.15 h
–	 Sa 22. April, 7. Wiederholungsstunde
Kursangebote im Zweiglokal:
–	 Eurythmie: Mo 9–10 h, Do 10.30–11.30 h, Sibylle Burg, 032 

323 12 44
–	 Heileurythmie: Theodor Hundhammer, 076 450 94 12, 

www.bewegteworte.ch
–	 Singen für Mutter und Kind: Sibylle Burg, 032 323 12 44, 

Selina Weibel, 076 540 98 49, info[ät]singklang.ch, www.
singklang.ch

Brugg, Novalis-Zweig AGS
	 Auskunft: Herbert Griesser, Veilchenweg 17, 5223 Riniken, 

056 441 63 88; Programm, Kasse: Eva Haller, Vorderweymatt 
5, 5630 Muri, Fon/Fax 056 622 97 53, Mobile 076 489 77 25, 
evi.haller[ät]bluewin.ch

Zweigabend:
–	 Di 4. 25. April, 19.30 h, Das Miterleben des Jahreslaufes 

in vier kosmischen Imaginationen (GA 229/Tb 760). Die 
Lesestunden stehen nach Absprache auch offen für Mitteilun-
gen. Die Lesestunden stehen nach Absprache auch offen für 
Mitteilungen

Buchs, Freunde der Anthroposophie
	 Auskunft bei: Margit Perini, Buchs, 081 756 45 76
Veranstaltungen:
«Hinter den Kulissen der Zeit». Eine öffentliche Vortragsreihe 

von Marcus Schneider, Basel, jeweils 19.30 h, Ort: OZ Grof, 
Schulhausstrasse 30, Buchs:

–	 Do 13. April, Ahriman, Luzifer und der Mensch
–	 Do 4. Mai, Der elektronische Doppelgänger und Krank-

heiten

Chur, Giovanni Segantini-Zweig AGS
	 Auskunft: Alexander und Luzia Zinsli, 7058 Litzirüti, 081 377 

21 13, aluzi[ät]sunrise.ch, www.segantini-zweig.ch
Zweigabende:
–	 Do 13. 27. April, 17–18.45 h, Die Mission einzelner Volks-

seelen im Zusammenhang mit der germanisch-nordischen 
Mythologie (GA 121). Gemeinschaftsarbeit. Ort: Fam. Urech, 
Heroldstr. 25, Chur. Ausk.: Alexander Zinsli, 081 377 21 13, 
aluzi[ät]sunrise.ch

–	 Do 6. 20. April, 17.45–19.40 h, Die tieferen Geheimnisse 
des Menschheitswerdens im Lichte der Evanglien (GA 
117). Gemeinschaftsarbeit. Ort: Masanserstr. 45, Chur. Ausk.: 
Ada Hemmi, 081 252 27 57, ada.hemmi[ät]bluewin.ch

–	 Mo 10. April, Osterfeier. Mysterien im Raum des Kaspi-
schen Meeres und der Priesterkönig Johannes. Vortrag 
von Vladimer Khvitia. Eurythmie mit Ia Khvitia. Ort: Musikschu-
le Chur

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: Bei Fam. Urech, 
Heroldstrasse 25, Chur. Auskunft: Kathrin Studer-Senn, 081 
353 51 49, studer-senn[ät]bluewin.ch, oder Alexander Zinsli, 
081 377 21 13, aluzi[ät]sunrise.ch

–	 So 16. April, 16.55 h, Gespräch, 18 h, 14. Stunde
Gesprächsgruppe Thusis:
–	 Jeden 2. und 4. Mo des Monats, 19.40–21.20 h. Lektüre: Der 

innere Aspekt des sozialen Rätsels (GA 193). Ort (neu!): 
Restaurant Gyger, Sitzungszimmer, Neudorfstr. 92, Thusis. 
Ausk.: Editha Trepp, 081 651 37 54, edita.trepp[ät]bluewin.ch

Künstlerischer Kurs: Plastizieren mit Scarlet Uster, Auskunft: 
079 663 02 72, scarlet.uster[ät]bluewin.ch

Dornach,  
Anthroposophische Akademie 
für Therapie und Kunst  a t k a

	 Ruchti-Weg 5, 4143 Dornach, 061 701 52 12, info[ät]atka.ch, 
www.atka.ch

	 Studiengänge amwort, Malkunst Dornach, Orpheus Musik-
therapie, Plastikschule, Rhythmische Massage Therapie

	 Unsere aktuellen Angebote finden Sie auf unserer Webseite

Anthroposophie im Gespräch AGS
	 Ort: Am Wort, Ruchtiweg 5, 4143 Dornach. Auskunft: Agnes 

Zehnter, Unterer Zielweg 81, Dornach, 061 701 63 07
Zweigthema: Mi 19 h, Arbeit an den Anthroposophischen 

Leitsätzen (GA 26)

Atelier Bildpraxis
	 Schule für Malerei und Bildtherapie. Aus- und Weiterbildung, 

Kurse für Malerei, Einzelarbeit. Cornelia Friedrich, Apfelseestr. 
63, 4143 Dornach, 061 701 63 31

	 www.corneliafriedrich.ch, info[ät]corneliafriedrich.ch

Christian Morgenstern-Zweig AGS
	 Ort: Goetheanum, Nordsaal, 4143 Dornach. Auskunft: Elsbeth 

Lindenmaier, 061 701 64 45
Zweigthema: Mi 20–21.30 h, «Michael-Briefe» (GA 26)

Christoph Peter-Zweig AGS
	 Auskunft: Gotthard Killian, 078 960 20 54, gjk[ät]posteo.de
	 Weitere Veranstaltungen und Fortbildungsangebote:
	 musikseminarchristophpeter.org sowie 
	 srmk.goetheanum.org/veranstaltungen/fortbildungen
Treffen: Di 14-tgl., 19.30 h, Kunst im Lichte der Mysterien-

weisheit (GA 275/Tb 747)
Musikseminar Menschenkunde – Musik, Modul I, 7 Wochen-

enden

Dag Hammarskjöld-Zweig AGS
	 Ort: Dorneckstrasse 36, 4143 Dornach. Auskunft: Wolfgang 

Unger, 061 501 80 48, E-Mail wo.unger[ät]gmail.com
Zweigthema: Mi 20–21.30 h, Anthroposophische Leitsätze 

(GA 26)

Herbert Witzenmann Zentrum
	 Rüttiweg 8, 4143 Dornach, 079 649 57 51
	 www.witzenmannzentrum.ch
Kurs: Die Grundlinien einer Erkenntnistheorie der Goethe-

schen Weltanschauung… (GA 2/Tb 629)
–	 Sa (Daten erfragen), 10–12.30 h. Leitung: Nikolaus Weber

Jahreslaufkreis AGS
	 Gruppe auf sachlichem Feld. Treffpunkt: jeweils Mo, Goethe-

anum Südeingang, 14.30 h. Auskunft: Esther Gerster, esther.
gerster[ät]bluewin.ch, 061 702 05 71

Widar Kultur Café
	 Widar Altersinitiative, Haus Martin, Dorneckstrasse 31, 4143 

Dornach, 061 706 84 42, widar[ät]anthrosuisse.ch

Zweig am Goetheanum AGS
	 Sekretariat: Dorothea Templeton, Postfach 68, 4143 Dornach, 

076 580 81 15, zweig[ät]goetheanum.ch. Zweigleitung: Ro-
nald Templeton, 076 331 81 15

Zweigabende: 20 h, Halde I
–	 Mo, 20 h, Zoom-Gemeinschaftsarbeit: Die Schwelle zur 

geistigen Welt. Aphoristische Ausführungen (GA 17/Tb 
602). Informationen: Andreas Heertsch, heertsch[ät]mens.ch

–	 Mi (Wiederbeginn nach der Osterpause: 19. April), Westliche 
und östliche Weltgegensätzlichkeit (GA 83)

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft (Zutritt nur mit dem  
blauen Zertifikat). Im Grossen Saal, 20 h (wenn nicht anders 
vermerkt). Bitte erkundigen Sie sich

–	 Karfreitag, 7. April, 17. Stunde im Wortlaut
–	 So 16. April, 18. Stunde frei gehalten
–	 So 30. April, 18. Stunde im Wortlaut
Arbeitsgruppen/Kurse am Goetheanum/Umgebung:
–	 Do 17.30 h, Arbeitsgruppe für Mitarbeitende am Goethe

anum. Auskunft: Felicitas Graf, 078 793 00 66
Künstlerische Kurse:
–	 Eurythmie: Olivia Charlton 061 702 03 78; Elke Erik 061 702 

03 46; Silvia Escher 061 701 54 55; Sara Kazakov 061 701 49 
14; Christian Merz 061 701 97 17; Monica Nelson 061 701 59 
92; Beate v. Plato 061 263 19 37; Brigitte v. Roeder 061 701 
22 18; Eduard Willareth 061 702 17 16; Ursula Zimmermann 
061 701 65 40

–	 Chorsingen: Astrid Prokofieff 061 701 13 44; Danielle Volkart 
076 407 92 47

–	 Malen: Caroline Chanter 061 702 14 23; Christina Gröhbiel 
061 701 90 46; Sieglinde Hauer 061 701 14 37; Walter Hum-
bert 061 701 38 95; Karin Joos 077 410 68 16; Christoph 
Koller 061 701 48 77; Bettina Müller, 079 794 69 36; Gudrun 
Rotthoff 061 701 43 50

–	 Plastizieren: Walter Humbert 061 701 38 95
–	 Bothmer-Gymnastik: Urs Kohler 061 362 09 88
–	 Sprachgestaltung: Peter Engels 061 701 21 27

Genève, Branche Henry Dunant AGS
	 Local de la branche: Ecole Rudolf Steiner, 2, chemin de Narly, 

1232 Confignon
	 Secrétariat: Reinhard Schütz, 173, rte de Loëx, 1233 Bernex, 

022 757 48 39, vrerein.schuetz[ät]bluewin.ch
	 Renseignements: François Gautier, 022 757 27 38, francois-

gautier[ät]bluewin.ch
Nous vous invitons à un atelier: Percevoir et explorer les forces 

éthériques: Ven 28 et sam 29 avril, animé par Christine Sutter
	 Réunions: 
–	 Les lun à 19h30 (sauf le 10 avr), La Philosophie de la Liber-

té. Salle 13, 2e étage
–	 Lun 3 avr, L‘imagination de Pâques (GA 229)
–	 Les mer, Renseignements auprès de Leni Wüst, 022 754 11 87
Séminaire:
–	 Ven 28 avr dès 17h/Sam 29 avr jusqu‘ à 17 h, La Perception 

sensible par Christine Sutter. Des informations détaillées sui- 
vront

Ecole de Science de l’esprit: Ecole Rudolf Steiner (sur présenta-
tion de la carte bleue). 20h00, salle d‘eurythmie. Renseigne-
ments: François Gautier, 022 757 27 38

–	 Mar 4 avr, 13e leçon
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: Auskünfte/Ren-

seignements: Waldtraud Béliard, 0033 450 56 36 76. 18 h, im 
Eurythmiesaal, 18 h (Bitte blaue Karte vorweisen)

–	 So 23. April, Hochschulgespräch

Hombrechtikon, 
Jakob Gujer-Zweig AGS

	 APH «Sonnengarten», Etzelstrasse 6, 8634 Hombrechtikon. 
Auskunft: Esther Biermann, 055 264 12 31

Zweigabend:
–	 Mi (Daten erfragen), Von Jesus zu Christus (GA 131). Ab 

Ostern Theosophie (GA 9). Lesegruppe
–	 Mi 19. April, Oster-Imagination (in: GA 229)
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: jeweils 16.15 h im 

Kultraum. Auskunft: Franz Ackermann 044 252 18 07, Berna-
dette Gollmer 055 240 68 75

–	 Sa 15. April, 18. Stunde
–	 Di 25. April, Gespräch
Gespräch im Musikraum jeweils 19 h, Auskunft: Verena Zacher, 

044 383 73 77



Veranstaltungen und Nachrichten, Anthroposophie – Schweizer Mitteilungen, IV 202314

–	 Sa 6. Mai, Keramikkonzert: Mozart und die Querflöte
–	 Mo 22. Mai, Einsichten in die Anthroposophie. Das Äthe-

rische in und um uns. Laura Piffaretti
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft:
–	 Klassenstunden. Informationen bei Dr. med. Paul Krauer, 041 

240 35 85
Eurythmie in Ebikon:
–	 Andrea Koster, Mo 17.45 h, 077 411 12 32
–	 A. K. Senn, Do 10.30 h, 041 497 20 49

Mollie-Margot 
Ita Wegman-Zweig AGS

	 Zweigraum: In der Bibliothek des Saalgebäudes der Associa-
tion La Branche, 1073 Mollie-Margot. Auskunft: Katrin Ficht-
müller, 021 612 46 70

Zweigabende: Do 20 h, Studienkreis Esoterische Betrachtun-
gen karmischer Zusammenhänge, Band 3 (GA 237)

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft:
–	 So 16. April, 18.30–19.30 h, 6. Stunde gelesen; 20–21.15 h, 

frei gestaltete Stunde

Montezillon,  
Groupe de L’Aubier AGS

	 Lieu: L’Aubier bibliothèque, Les Murailles 2, 2037 Montezillon. 
Renseignements: Anita Grandjean, 032 732 22 13

Rencontre: Tous les jeudis, 20h15-22h00
–	 L’étude continue avec les conférences de l’année 1923 de 

Rudolf Steiner de la GA 224, «Les fêtes de l’année et leur 
intériorisation», jusqu’au 15 juin 2023

Ecole de Science de l’esprit: voir sous Neuchâtel-Yverdon. Ren-
seignements: Marc Desaules, 032 732 22 12

Groupes et cours réguliers, Renseignements directement aup-
rès des responsables:

–	 Eurythmie: Marie-Hélène Le Guerrannic, 032 730 15 89
–	 Thérapie: Björn Riggenbach, 032 721 40 30
–	 Economie: Marc Desaules, 032 732 22 12

Neuchâtel-Yverdon,  
Ecole de Science de l’esprit AGS

	 Lieu: L’Aubier, Les Murailles 2, 2037 Montezillon
	 Renseignements: Marc Desaules 032 732 22 12
–	 Dim 23 avril, 19h30–21h30, 14ème leçon libre

Pratteln, Goethe-Zweig AGS
	 Ort: Rudolf Steiner Schule Mayenfels, 4133 Pratteln. Aus-

kunft: Elisabeth Mundwiler, Buechring 25, 4434 Hölstein, 061 
951 15 81

Zweigabend:
–	 Di 14-tgl., 20.15 h, Von Jesus zu Christus (GA 131/Tb 645). 

Gemeinschaftsarbeit (ausser Schulferien)

Kunststatt
	 Ort: Mittlerestrasse 25, 4133 Pratteln, 078 224 04 30, www.

kunststatt.ch
Kunsttherapeutisch-künstlerisches Schaffen für Erwachsene 

und Kinder, einzeln und in Gruppen
–	 Musizieren: Meinrad Müller
–	 Plastizieren: Ingrid Ott
–	 Sprachgestaltung, Kunsttherapie Drama und Sprache. Katja 

Cooper-Rettich, k.cooper[ät]gmx.ch

Malschule und Kunst
	 Barbara Ramp, St. Jakobstr. 66, 4133 Pratteln, 079 504 00 64, 

info[ät]rampart.ch, www.rampart.ch
–	 Malen, Eurythmie-Malen, Kunstbetrachtung, Farbenlehre 

nach J. W. Goethe und R. Steiner
–	 Eurythmie-Massage
–	 Gespräch: Philosophie der Freiheit (GA 4)

Renan, Alanus-Zweig AGS
	 Ort: Haus Christofferus, Env. des Convers 56, 2616 Renan. 

Auskunft: Ursina Hagmann, 032 962 69 35
Zweigabend: Di 18.25 h, Anthroposophische Gemein-

schaftsbildung (GA 257)

St-Prex
	 1162 St-Prex, 021 806 30 15, 079 217 64 53 

Andres Pappé, andrespappe[ät]bluewin.ch
Ecole de Science de l’esprit: Salle d’eurythmie curative, 10h30
–	 Sa 7 avr, 11ème leçon, suivie d’une activité artistique
–	 Sa 6 mai, 12ème leçon, suivie d’une activité artistique

St. Gallen, Ekkehard-Zweig AGS
	 Zweigraum: Rorschacherstrasse 11, Eingang Museumstrasse,  

St. Gallen. Auskunft: Anka Grigo, 079 700 14 64
Zweigabende: Mo 19.30 (für Mitglieder), das Zweighaus ist ab 

19 h geöffnet
–	 Mo 3. April, Abrundung der Vorträge aus GA 185
–	 Mo 10. April, Osterbetrachtung von Walter Steffen und 

Anka Grigo
–	 Mo 17. April, Ferienzweig. Arbeit an: Die Sendung Micha-

els (GA 194/Tb 737, 3. Vortrag vom 23.11.1919)

Sonnengarten
	 Alters- und Pflegeheim Sonnengarten, Etzelstrasse 6, 8634 

Hombrechtikon, 055 254 40 70, info[ät]sonnengarten.ch, 
www.sonnengarten.ch

Veranstaltungen:
–	 Sa 8. April, 14.30 h, Ostergeschehen und Gralsgeheimnis. 

Gerti Staffend
–	 Mo 10. April, 14.30 h, Osterkonzert: Poesie der Sinne mit 

Werken von Clara und Robert Schumann sowie Ludwig 
van Beethoven. Violoncello: Gunta Abele, Klavier: Gio-
vanni Fornasini

–	 Do 13. April, 14.30 h, Unternatur und Auferstehungskräf-
te. Betrachtung von David Schiffer

–	 So 23. April, 14.30 h, Planetenquartett mit Instrumen-
ten nach Dr. Franz Thomastik. Violine (Ahorn): Katharina 
Schamböck, Violine (Kirsche): Adolf Zinsstag, Viola (Birke): 
Hermann Geigis, Violoncello (Esche): Gotthartd Killian

Künstlerische Kurse:
–	 Eurythmie, Sprachgestaltung, Malen, Plastizieren: 055 

254 45 00
Rundgang durch den Sonnengarten Führungen jeden ersten 

Freitag im Monat, 14 h. Anmeldung erforderlich

Ins, Anthroposophische Arbeitsgruppe 
Schlössli Ins

	 Kirchrain 15, 3232 Ins. Auskunft: Dorothee Odermatt, 091 
780 70 72

Arbeitsthema: Mi 18.30–19.30 h, Lektüre: Geisteswissen-
schaftliche Grundlagen zum Gedeihen der Landwirt-
schaft (GA 327/Tb 640). Alle Interessierten (und Praktiker!) 
sind herzlich willkommen

Ittigen, Parzival-Zweig AGS
	 Raum: Zulligerstr. 53, 3063 Ittigen. Auskunft: Mireille Mon-

nier, 3065 Bolligen, 031 701 24 20 (Telefonbeantworter)
Zweigabende: Frühlingspause: 5.–19. April
–	 Mi 19.30 h, Lektüre «Die Anthroposophie und das 

menschliche Gemüt» (in: GA 223)
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: 18 h im Parzival-

Zweigraum. Auskunft: Mireille Monnier
–	 Im April keine Klassenstunden!

Kreuzlingen/Konstanz, 
Johannes Hus-Zweig AGS

	 Zweigraum: Eurythmiesaal, Rudolf Steiner Schule, Bahnhof-
strasse 15, 8280 Kreuzlingen. Auskunft: Alois Heigl, Hauptstr. 
70, 8274 Tägerwilen, 071 669 20 82, heigl[ät]gmx.ch

	 Info: www.johannes-hus-zweig.ch, gerdabel[ät]gmx.de
Zweigabende: 19.30–21 h
–	 Mi ab 12. April, Die Impulsierung des weltgeschichtlichen 

Geschehens durch geistige Mächte (GA 222)
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: Rudolf Steiner 

Schule Kreuzlingen, Zweigraum, 19.30– ca. 21 h:
–	 So 16. April, Hochschulgespräch zur 5. und 6. Stunde

Langenthal, Beatus-Zweig AGS
	 Auskunft: Gian Grob, Rumiweg 12, 4900 Langenthal,
	 062 922 08 83
Zweigabende: 
–	 Mi, 20–21.30 h, Die Kernpunkte der Sozialen Frage… (GA 

23/Tb 606). Gemeinschaftsarbeit
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: 
–	 Mi 18.30–19.45 h. Klassenstunden gelesen und Gespräche 

dazu in wöchentlichem Wechsel. Auskunft: Gian Grob, 062 
922 08 83

Langnau i. E., 
Friedrich Eymann-Zweig AGS

	 Ort: Rudolf Steiner Schule Langnau, Schlossstr. 6, Langnau. 
Auskunft: Ginette Brunner, Dorfberg 551, 3550 Langnau i. E., 
034 402 18 54

Zweigabend:
–	 Mo 19.30–21 h, Vergangenheits- und Zukunftsimpulse 

im sozialen Geschehen (GA 190)
Eurythmie: Fr 10–11 h, Auskunft: Marta Schramm, 034 402 58 36
Biografiearbeit: Seminare und Einzelberatung. Auskunft: Chris-

toph Hirsbrunner, 034 402 39 29
Dreigliederung des sozialen Organismus:
–	 Jeden 1. Mi des Monats Werkstattgespräch. Auskunft: Chris-

toph Hirsbrunner, 034 402 39 29

Lausanne,  
Branche Christian Rose-Croix AGS

	 A l’attention de M. Michel Dind, chemin de Grand-Record 10, 
1030 Bussigny, 079 261 00 60, michel.dind[ät]gmail.com

Cercle d’initiative: Lun 3 avril à 18h, nouveau bâtiment de 
l’Ecole Rudolf Steiner à Bois-Genoud, Crissier

Lecture de Branche: Lun 3 avril à 20h, nouveau bâtiment de 
l’Ecole Rudolf Steiner à Bois-Genoud, Crissier: La pensée hu-
maine et la pensée cosmique (GA 151)

Fête de Pâques: Sam 22 avril de 14h30 à 17h30, grande sal-
le de l’Ecole Rudolf Steiner à Bois-Genoud. Thème: Mort et 
résurrection

Ecole de Science de l’esprit. Leçons tenues librement, 20h. 
Salle de musique, nouveau bâtiment de l’Ecole Rudolf Steiner 
à Bois-Genoud, Rens.: Jean-Claude Hucher, 079 752 14 18

–	 Lun 24 avril, 19e leçon

Groupes de travail:
–	 Yverdon-les-Bains: Un mercredi sur deux, de 18h30 à 20h: 

Philosophie de la liberté (GA 4). Lieu: Rue de Neuchâtel 16, 
Yverdon-les-Bains. Rens.: Jean-Marie Jenni, 079 849 49 36, 
ear1[ät]bluewin.ch

–	 Orbe: Groupe de dialogue et d’art social d’Orbe, sam 8 avril 
de 10h à 16h et sam 22 avril de 10h à 12h chez Serge et Fran-
çoise Authier, Chemin des Ecoliers, Orbe. Thème: La légende 
de Perceval (Parsifal), impulsion à l‘initiation du Graal, chemin 
de notre époque; Richard Wagner et son «Parsifal». Activités 
artistiques. Renseignements: Serge et Françoise Authier, 079 
208 58 06, sergeauthier2611[ät]gmail.com

–	 Crissier: Groupe de lecture de Bois Genoud, mer 12 avril de 
20h à 21h30 dans le nouveau bâtiment de l’Ecole Rudolf Stei-
ner à Bois-Genoud. Eléments fondamentaux pour la solution 
du problème social (GA 23). Renseignements: Frédéric Faes, 
021 801 55 17 ou 076 501 84 95, frederic.faes[ät]gmail.com

–	 Vevey: Atelier de l’Arbre Rouge, Av. Major Davel 24. Art-thé-
rapie Hauschka, aquarelle, fusain, dessin de formes, pastel, 
modelage des corps platoniciens. Pour adultes et enfants, en 
individuel ou en groupe. Renseignements: Marie-Anne Mori-
zot, 021 701 58 79 ou 078 698 22 16, contact[ät]arbrerouge.
ch, www.arbrerouge.ch

Liestal, Carl Spitteler-Zweig AGS
	 Kasernenstrasse 23, 4410 Liestal. Auskunft: Andreas Ellen-

berger, Marktgasse 8b, 4310 Rheinfelden, 061 741 16 40, 
ah.ellenberger[ät]vtxmail.ch

Zweigabende:
–	 Mi 19 h, Das Wesen der Farben (Rudolf Steiner, GA 291/Tb 

651), einzelne Vorträge
–	 Mi 26. April, Mitgliederversammlung 2023

Lugano,  
Gruppo Leonardo da Vinci AGS

	 Ritrovo del gruppo: Scuola Rudolf Steiner, 6945 Origlio. 
Informazioni: Erika Grasdorf, 079 675 94 39, Adele Crippa, 
091 943 68 22	

Studio in comune/Gemeinschaftsarbeit: Per favore informati/
Bitte informieren Sie sich

–	 Lun ore 18.30, Il nesso del mondo stellare verso l‘uomo e 
dell‘uomo verso il mondo stellare (O. O. 219). Info: Erika 
Grasdorf, 079 675 94 39

–	 Mer ore 9.00 alle 11.30, La caduta degli spiriti delle teneb-
re (O. O. 177). Info: Maria e Maurizio Piacenza, 091 945 31 28

–	 Di 14-tgl., 13.30 h, Die Theosophie des Rosenkreuzers (GA 99)
	 Auskunt: Stefania Bergamini Reisert, 079 780 16 56
Libera Università di Scienza dello Spirito: Scuola Rudolf Stei-

ner, Origlio, dom, ore 17.30, date da richiedere
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: La Motta, Bris-

sago. Jeweils So 11 h, Daten bitte erfragen

Luzern, Atelier Werner Kleiber
	 Künstlerische Kurse in Plastizieren und Steinbildhauen
	 Kunst und Kunsttherapie, Schachenstrasse 15, 6030 Ebikon, 

078 789 00 61, www.atelier-wernerkleiber.ch

Anthroposophische Akademie 
für Therapie und Kunst  a t k a

	 Studiengang Orpheus Musiktherapie, Kunstkeramik, Luzer-
nerstr. 71, 6030 Ebikon, Anna-Barbara Hess, 062 891 36 81, 
orpheus-musiktherapie[ät]atka.ch, www.atka.ch

	 Die aktuellen Angebote finden Sie auf unserer Webseite

Anthroposophische Arbeitsgemeinschaft
	 Auskunft: Elisabeth Soldan, 041 240 11 59, Hanstoni Kauf-

mann, 079 416 34 54, 041 410 96 68. Ort: nach Absprache
Arbeitsthema: Do 20.15 h, Die Geheimwissenschaft im Um-

riss (GA 13/Tb 601). Gemeinschaftsarbeit

Atelier MuT
	 Laura Piffaretti, Kunsttherapeutin ED, Fachrichtung Musikthe-

rapie. Musiktherapie, Klangspiel, Leierunterricht. In der Kunst-
keramik, Luzernerstr. 71, 6030 Ebikon. I.piffaretti[ät]gmx.ch,  
www.musiktherapie-mut.ch, 041 377 52 72, 079 791 33 70, 
Infos zu individuellen Therapieangeboten: 

	 www.musiktherapie-mut.ch

Niklaus von Flüe-Zweig AGS
	 Ort: Kunstkeramik, Luzernerstrasse 71, 6030 Ebikon
	 www.kunstkeramik.ch
	 Auskunft zu Zweigveranstaltungen, Bibliothek und Zweig:
	 www.anthrolu.ch oder 041 420 76 51
Lesegruppen zu folgenden Themen:
	 Heilpädagogik, Pädagogik, Landwirtschaft, Karma, Allgemei-

ne Anthroposophie, die Leitsätze
	 Die Lesegruppen haben eigene Terminpläne. Neue Interessen-

ten sind herzlich willkommen: Laura Piffaretti, 079 791 33 70
Öffentliche Vorträge: 19.30 h
–	 Sa 1. April, Keramikkonzert: Dvořàk für Streicher
–	 Mo 24. April, Einsichten in die Anthroposophie. Das Äthe-

rische in und um uns. Laura Piffaretti
–	 Mo 1. Mai, Krieg und Frieden. Öffentlicher Vortrag von Mar-

cus Schneider, Basel
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–	 24. April, 1. Mai, Der Mensch als Zusammenklang des 
schaffenden und gestaltenden Weltenwortes (GA 230, 
4. Vortrag vom 26.10.1923)

–	 Fr 19. Mai, 19.30 h, «Die erfüllte Mission Kaspar Hau-
sers», Vortrag von Eckart Böhmer, Ansbach

–	 Sa 20. Mai, 14:30–18 h, «Der Dhyani-Buddha Kaspar Hau-
ser», Seminar mit Eckart Böhmer Ansbach

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft:
–	 So 23. April, 17.15 h, 2. Stunde gelesen
Kurse und Arbeitsgruppen:
–	 Di 25. April, 9. Mai, 18.30 h, Lebendiger Austausch zu den 

Leitsätzen (GA 26). Gesprächs- und Übungsgruppe. Aus-
kunft/Anmeldung: Stefan Wolf, stefan.m.wolf[ät]bluewin.ch

–	 Mi 5. 19. April, 3. Mai, 14. 28. Juni, 15 h, Die Verbindung 
zwischen Lebenden und Toten (GA 168/TB 759). Auskunft: 
Heinz Hunziker, 071 245 29 21

–	 Fr 5. Mai, 19 h, Treffen der Arbeitsgruppe Widar/Sterbe-
kultur (Zweigbibliothek). Auskunft: Elwira Exer, 071 855 04 
94, Myrta Hugentobler, 071 923 26 76

Künstlerische Kurse: 
–	 Eurythmie/Heileurythmie: Lucia Weber, 071 220 41 33; Ju-

dith Buchter, 071 222 21 08, j.buchter[ät]eurythmiepraxis.ch
–	 Laut- und Toneurythmie: Di 16 h, Do 19 h, Judith Buchter, 

071 222 21 08, j.buchter[ät]gmx.ch
–	 Sprachgestaltung: Barbara Becher, 071 280 11 20, Heinz 

Lindenmann, 071 688 72 92
–	 Formenzeichnen: Do 8. 15. 22. Juni, 17.30–18.30 h (Durch-

führung und Einzelstunden auf Anfrage)
–	 Malen/Kunsttherapie: Annelies Heinzelmann, 071 288 51 

09, Maja Schleuniger, 078 203 94 32
–	 Biografiearbeit: Beate Schollenberg, 071 366, 00 82
–	 Singen und Stimm-Enthüllung: Annette Grieder-Keller, 078 

634 83 28, annette.berg776[ät]gmail.com
–	 Do 17.30–18.30 h, «Sing-Zweig St. Gallen» (Durchführung 

und Einzelstunden auf Anfrage)

Schaffhausen,  
Johannes von Müller-Zweig AGS

	 Zweigraum: Vordersteig 24, Schaffhausen. Auskunft unter: 
078 657 98 10, anthroposophie.zweig.sh[ät]bluewin.ch

Zweigabende: 19 h
–	 Mi, Das Lukas-Evangelium (GA 114/Tb 655). Gemein-

schaftsarbeit
–	 Mi 5. Apr, Vom neuen Ätherland des Christus. Vortrag von 

Klaus Herbig, Zürich
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: 18.30 h (Auskunft: 

Regina Bösch, 052 625 64 20)
–	 Fr 14. April, 7. Stunde gelesen
Aktivitäten:
Lesegruppe Breite: Mo 15–17 h, Auskunft: Andreas Riesen, 

076 452 85 55
Eurythmie mit Musik: Mo 18–19 h, Auskunft und Anmeldung: 

Heidi Pesenti, 079 815 78 22

Solothurn,  
Anthroposophischer Arbeitskreis AGS

	 Auskunft: Rolf Thommen, Schulhausstr. 13, 4524 Günsberg, 
032 637 19 10, thommen-rolf[ät]bluewin.ch

Zusammenkünfte:
–	 Mo, Die Philosophie der Freiheit (GA 4/Tb 627)

Conrad Ferdinand Meyer-Zweig AGS
	 Zweigraum: Haus Hirschen, Hauptgasse 5, 4500 Solothurn. 

Auskunft: Gertrud Eberhard, 032 672 34 29, geberhar[ät]sol-
net.ch

Zweigabende:
–	 Di 4. 25. April, 18.45 h, Die Apokalypse des Johannes (GA 

104/Tb 672). Studienarbeit
–	 Di 11. April, 18.45 h, Osterfeier. Lesen der Oster-Imagina-

tion (in: GA 229)
–	 Di 18. April, Mysterien im Raum Kaspisches Meer und 

Priesterkönig Johannes. Vortrag von Vladimer Khvitia
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft (verantwortlich: Erd-

muthe D. Worel, eworel[ät]bluewin.ch): Rudolf Steiner Schule, 
Allmendstrasse 75, Solothurn, Heileurythmie-Raum, 20 h

–	 Fr 21. April, 6. Wiederholungsstunde

Thusis, Gesprächsgruppe AGS
	 Siehe Programm des Giovanni Segantini-Zweiges, Chur

Uster, Heinrich Zschokke-Zweig AGS
	 Zweigraum: Schulhaus, Freiestrasse 20, Aula (3. St.) , 8610 

Uster. Leitung: Dr. Barbara Hellermann, 056 508 50 98; 
Auskunft: Hansruedi Schmidli, 044 940 28 85, hansruedi.
schmidli[ät]bluewin.ch, Sonnhaldenweg 5, 8610 Uster

Zweigabende: 19.30 h
–	 Mo 3. April, 8. 15. 22. Mai, Die Sendung Michaels. Die 

Offenbarung der eigentlichen Geheimnisse des Menschenwe-
sens. GA 194. Gemeinschaftsarbeit

–	 Mo 17. April, Ostervortrag von Johannes Greiner, mit Musik
Zweiggruppe am Nachmittag: Auskunft: Judith Wagner, 044 

935 41 28
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: Einmal im Monat 

jeweils So 16–18 h im kleinen Saal der Rudolf Steiner Schule 
Zürcher Oberland, Wetzikon, Usterstrasse 141. Auskunft: Ute 
Brang, u.brang[ät]bluewin.ch, 044 221 09 27, 077 414 35 43

Walkringen, Rüttihubelbad
	 Kultur- und Bildungszentrum, Rüttihubel 29, 3512 Walkrin-

gen, 031 700 81 81, www.ruettihubelbad.ch
	 Infos zum Rhb-Programm: erato-kultur.ch, Erato Kulturbüro, 

Bart Léon van Doorn, Neuhausmattweg 3, 3512 Walkringen, 
078 661 55 02, kulturbuero[ät]zapp.ch

Veranstaltungen, Kurse: 
–	 Sa/So 1./2. April, Kaspar Hauser – Das Kind Europas, Kurs 

Eckart Böhmer und Jasminka Bogdanovic
–	 Sa 15. April, 19 h, «Stimme im Sturm», Dramatische Erleb-

nisse von Julia Butterfly-Hill, Eurythmie-Projektbühne, Gioia 
Falk

–	 Fr 28.–So 30. April, Übersinnliche Wahrnehmung. Einfüh-
rungskurs mit Frank Burdich

Galerie: Täglich 10–17 h (ausser Do Nachmittag), bei Abendver-
anstaltungen durchgehend offen bis Vorstellungsbeginn

–	 25. März–30. April, in search of silence. Fotokunst von 
Paul Christener

Zweig Rüttihubel AGS
	 Ort: Rüttihubelbad. Sekretariat: Ruth König, Hüsigässli 589, 

3077 Enggistein, 031 971 79 96, ruthking[ät]bluewin.ch
Zweigabend: 18.45 h im Dachraum
–	 Di, Die Verantwortung des Menschen für die Weltentwi-

ckelung (GA 203)
Offenes Gespräch an jedem 1. Zweigabend im Monat: 4. April, 

3. Mai, 6. Juni
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: 10.15 h im Dach-

raum. Bitte Daten erfragen

Wil, Zweig in Wil SG AGS
	 Ort: Marktgasse 46, 9500 Wil
	 Auskunft: info[ät]zweig-wil.ch, s. auch www.zweig-wil.ch
Zweigtreffen am zweiten und letzten Samstag im Monat, 9.15–

11.15 h. Jeweils zu Beginn Eurythmie zu den Tierkreisstim-
mungen

–	 Sa 15. April, Anthroposophische Gemeinschaftsbildung 
(GA 257)

–	 Sa 29. April, 13. 27. Mai, Goethes geheime Offenbarung in 
seinem Märchen (in: GA 22)

–	 Michaelschule:
	 So 16. April, 14. Mai, Gesprächsarbeit zu den Mantren
–	 Eurythmie: Mi 15. 26. April, 19–20 h, Lauteurythmie mit Sha-

ron Karnieli, Praxis für Heileurythmie, 052 720 31 23

Winterthur,  
Hans Christian Andersen-Zweig AGS

	 Zweigraum: Rudolf Steiner Schule Winterthur, Maienstrasse 
15, 8400 Winterthur. Auskunft: Felix Schwarzenbacher, felix.
schwarzenbacher[ät]andersen-zweig.ch; Sekretariat: Michel 
Cuendet, Hertenstrasse 21, 8353 Elgg, 052 364 15 68, 078 
867 65 50, sekretariat[ät]andersen-zweig.ch, info[ät]ander-
sen-zweig.ch, www.andersen-zweig.ch

Zweigabende: 20 h
–	 Di 4. 11. April, Individualität und göttlicher Urgrund des 

Menschen I/II. Was hat das Johannes-Evangelium zu dieser 
schöpferischen Spannung zu sagen? Vortrag und Gespräch 
mit Thomas G. Meier

–	 Di 18. April, Mithras und seine Wiedererstehung heute – 
vom Iran nach Kempraten (St. Gallen). Marcus Schneider

–	 Di 25. April, Jahresversammlung. Anschliessend Eine kur-
ze Betrachtung zu Ernst Barlach. Kunstvortrag von Michel 
Cuendet

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft: Im Saal der Rudolf 
Steiner Schule, Maienstr. 15, jeweils 9–9.45 h Vorgespräch, ab 
10 h Klassenstunde. Auskunft: Werner Beutler, 052 233 23 84

–	 So 2. April, 11. Stunde
–	 So 30. April, 12. Stunde
Kurse:
–	 Mi 5. 12. April, 10. Mai, 20 h (jeweils davor, 19.15–19.45 h, 

Meditation), Leben und Licht im Evangelium des Johan-
nes. Studienkurs mit Thomas Georg Meier, 061 361 70 06. 
Ort: Im Kindergartenpavillon, Obere Briggerstrasse 29, Win-
terthur

–	 Heileurythmie (auf Anfrage): Elisabeth Ovenstone, 052 202 
36 47, Ursula Martig, 052 203 04 15

–	 Eurythmie (auf Anfrage): Werner Beutler, 052 233 23 84, 
Katinka Penert, 052 202 82 32 

Zürich, APH Birkenrain
	 Alters- und Pflegeheim Birkenrain, Forchstrasse 366, 8008 Zü-

rich, sekretariat[ät]birkenrain.ch, www.birkenrain.ch

Ernst Uehli-Arbeitsgruppe AGS
	 Zweiglokal: Eggweg 2, 8496 Steg im Tösstal. Benjamin Hem-

berger, Fon/Fax 055 245 21 94
Zusammenkünfte:
–	 Jeweils Mo 18 h, Aus der Akasha-Forschung. Das Fünf-

te Evangelium (GA 148/Tb 678). Fortsetzung der Gemein-
schaftsarbeit, Leitung: Benjamin Hemberger

Hybernia-Zweig AGS
	 Auskunft: Urs Brütsch, info[ät]hybernia.ch, 079 739 31 51, 

Zweigdaten auf www.hybernia.ch
Zweig-Inhalte: Studium, Klasse, Feier

Interdisziplinärer Therapeutenkreis Zürich
	 Praxisgemeinschaft Untere Zäune 19, 8001 Zürich
	 Austausch über Krankheitsbilder sowie Therapien. Auskunft: 

andrea.klapproth[ät]gmx.ch, 044 363 08 72
Veranstaltung: 15–18 h
–	 Sa 27. Mai, Covid-19, Depression/Burn-out, Anthroposo-

phische Pflege (Anne Traub)

Michael-Zweig AGS
	 Zweigraum: Lavaterstrasse 97, 8002 Zürich. Sekretariat (Mo 

14–19.30 h): Daniela Wyser, 044 202 35 53, info[ät]michael-
zweig.ch, www.michaelzweig.ch

Zweigabend: 19.30 h (falls nicht anders angegeben)
–	 Mo 3. 17. April, Die Offenbarungen des Karma (GA 120/Tb 

620). Gemeinsame Bucharbeit
–	 So 16. April, Osterfeier. «Es bricht die neue Welt herein». 

Aufführung des Lichteurythmie-Ensembles Arlesheim. Musik: 
J. S. Bach, Text: Novalis

–	 Mo 24. April, Rückblick auf drei Jahre Corona. Impulsrefe-
rate mit anschliessendem Gespräch. Dr. med. Stefan Obrist, 
Dr. med. Christian Schikarski, Pfr. Cristobal Ortin

Zweignachmittag: Fr 14. April, 14.30 h, Die Geheimwissen-
schaft im Umriss (GA 13/Tb 601). Mit Judith Peier

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft, Planeten- und 
Tierkreisraum

–	 So 16. April, 10.45 h, 1. Stunde, Teil III, und 2. Stunde frei 
gehalten

Bibliothek: geöffnet Mo 19–19.30 h vor den Veranstaltungen 
und auf Anfrage (044 251 36 95)

Vortragsreihen und Seminare:
–	 Rudolf Steiner lesen. Jeden zweiten Do in den ungeraden 

Wochen, 10.45–12.15 h. Kontakt/Anmeldung: Barbara Egli, 
Überlingen, 0049 7551 949 99 78

–	 Do 6. April, 19.30–21 h, Die spirituellen Hintergründe der 
äusseren Welt. Der Sturz der Geister der Finsternis (GA 
177). Seminar mit Karen Swassjan. Auskunft: Bruno Gloor, 
044 391 72 17

–	 Do 27. April, 18.30–21 h, Denken und verstehen lernen. Se-
minar, Karen Swassjan. Auskunft: Bruno Gloor, 044 391 72 17

–	 Fr 21. April, 19–20.30 h, «Der Seelen Erwachen» (GA 
14) Rudolf Steiners 4. Mysteriendrama. Vortragsreihe von 
Lieven Moerman, 044 710 28 11, lmoerman[ät]sunrise.ch

–	 Sa 1. April, 9.30–11 h, Rudolf Steiner verstehen. Anthropo-
sophie im Gespräch. Seminar mit Lieven Moerman

–	 Sa 22. April, 9.30–12.30 h, Philosophie – Kosmologie – Re-
ligion (GA 25). Seminar mit Lieven Moerman, Adliswil

Selbständige Arbeitsgruppen: Für eine Teilnahme ist die Kon-
taktnahme mit dem Verantwortlichen erforderlich

–	 Di 18–21 h, Mi 14–17 h, Mi 18–21 h, Arbeitsgruppe für 
religiöse Texte und Geisteswissenschaft. Kontakt und An-
meldung: intuitionundwissenschaft[ät]protonmail.ch

–	 So 14tgl., 14–17 h, Jugendgruppe: Die Philosophie der 
Freiheit (GA 4); für TeilnehmerInnen unter 30 Jahren. Kontakt 
und Anmeldung: jugendlesegruppe[ät]gmail.com

Künstlerische Kurse:
–	 Sprachgestaltung: Mo 18–19 h, Monika Lüthi, 078 778 95 07
–	 Malen: Sa 10–13 h, Milena Kristal, 044 272 29 95

Vereinigung zur Förderung von  
Sprachkunst und Gestik

	 Blaufahnenstrasse 12, 8001 Zürich. Auskunft/Anmeldung: 
043 277 90 49 oder sprachkunst[ät]bluewin.ch

Veranstaltungen:
–	 Sa 1. April, «Das isch de Tume». Vers-, Finger- und Kreisspie-

le. Seminar mit Franziska Spalinger
–	 So 2. April, Märlisunntig: «Chluri und das Frühlingsfest» 

Tischpuppenspiel, ab 4 Jahren
Kurse:
–	 Seminaristische Arbeit am «Dramatischen Kurs» (GA 

282/Tb 753)
–	 Lesekreis: «Aus der Akasha-Chronik» (GA 11/Tb 616)
–	 Sprachgestaltung

Zug, Johannes Tauler-Zweig AGS
	 Zweigraum: Bundesstrasse 1, 6300 Zug. Postadresse: Halden-

strasse 16, 6300 Zug. Auskunft: Rita Stoltz, 041 755 02 51, 
rita[ät]stoltz.ch

Im Zweigraum: 10–11.30 h
–	 Mo 3. April, interne Osterfeier
–	 Mo 17. April (neu!), Jahresversammlung im Zweigraum
–	 Mo 24. April, Die soziale Grundforderung unserer Zeit in 

geänderter Zeitlage (GA 186). Buchstudium und Gespräch
Freie Hochschule für Geisteswissenschaft (im Zweigraum):
	 Klassenstunden nach Ansage

Délais de rédaction:
Mai:	 Mercredi	 12 avril	 2023
Juin:	 Lundi	 15 mai	 2023
Juillet:	 Mercredi	 14 juin	 2023
Septembre:	 Mercredi 	 16 août	 2023

Rédaction française: Catherine Poncey
c.poncey[ät]bluewin.ch
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Les Contes de la Vie 
Du conte traditionnel au conte créatif 
Samedi 29 avril 2023, 10h-17h à l’école   
Rudolf Steiner de Lausanne, Bois-Genoud
Michel Lepoivre, Médecin psychothéra-
peute, écrivain–conférencier

Contes d’abeille et de fourmi
L’abeille est une fille de la lumière, elle 
courtise les f leurs, fait sa récolte de nec-
tar et de pollen et en retour elle œuvre à 
la pollinisation. Dans le conte de La reine 
des abeilles (Grimm), c’est naturellement 
une abeille qui peut révéler la présence de 
la véritable princesse, celle qui, reliée au 
«Moi-Soleil», ne se nourrit que de miel. En 
revanche dans le conte des Trois cheveux 
d’or du diable, le héros doit se transformer 
pour un temps en fourmi afin de pouvoir 
arracher ses secrets précieux au diable.

Prix de la journée: CHF 60, soutien CHF 80.– 
Organisation/inscription/renseignements: Frédérique 
List, 079 589 60 68, frederique.list[ät]bluewin.ch (Bran-
che anthroposophique autour du mourir et du devenir)

Nouvelles d’Hêméra
Fête de Pâques: «Mort et résurrection», 
22 avril 14h30 à 17h30 à Bois-Genoud

Le Centre Hêméra, créé à la Saint Michel 
2022, poursuit sa mission de formation et 
d’animation dans le domaine de l’euryth-
mie. Lié à la branche Christian Rose-Croix, 
il a participé à l’animation de la fête de 
Noël sur le thème de l’innatalité. L’anima-
tion de la fête de Pâques se déclinera sur 
le thème Mort et résurrection. La fête, 
que nous célèbrerons le samedi 22 avril, 
de 14h30 à 17h30 à Bois-Genoud, verra 
l’aboutissement d’une semaine de création 
eurythmique avec le poème de Victor Hugo: 
Ce que c’est que la mort, et La marche fu-
nèbre de Frédéric Chopin. La branche se 
fait un point d’honneur de célébrer éga-
lement à cette occasion une individualité 
emblématique dans l’histoire du Canton 
de Vaud, le Major Davel, dont on fêtera le 
tricentenaire de la mort sacrificielle deux 
jours après notre fête. Michel Dind évo-
quera la vie, la mort et la «résurrection» 
mythique de ce héros de la non-violence et  
de la liberté. 	 Pour le collège d’Hêméra,

Jean-Claude Hucher

Hêméra-Eurythmie  
Romandie 
Ateliers art et création: «Sacrifice, mort et 
résurrection», 17 à 22 avril 2023 

Le collège propose une semaine culturelle 
«Ateliers art et création» sur le thème Sa-
crifice, mort et résurrection, animée par 
les membres du collège Hêméra et par 
Jean-Claude Lots, formateur et artiste de 
la parole. Au programme, eurythmie poé-
tique, eurythmie musicale, art de la pa-
role, histoire de l’art. La participation à la 
semaine organisée par Hêméra est ouverte 
à toutes et tous, sans conditions préalables.

Du 17 au 22 avril 2023,  de 8h30-12h30  et 
de 14h-18h00, à Crissier, sur le site de Bois-
Genoud. Dans tous les cas, la présence est 
requise le samedi 22 avril, en contribution 
artistique à la Fête de Pâques de la Branche 
anthroposophique de la région. 

Renseignements et inscriptions: sblanchon.hemera[ät]
proton.me, tél.: 076 539 57 31.

Hilfe für die Ukraine
Vom Krieg sind auch die fünf Initiativen 
für anthroposophische Heilpädagogik und 
Sozialtherapie betroffen, deren Arbeit ver-
hindert oder stark eingeschränkt ist. Eine 
Gruppe von Menschen mit langjährigen 
Kontakten in die Ukraine hat sich entschlos-
sen, einen Unterstützungsverein für unsere 
Kollegen und Kolleginnen zu initiieren. 

Aus dem Zweckartikel: «Der Verein 
bezweckt die Unterstützung der anthro-
posophischen Heilpädagogik in der Ukra-
ine. Dies geschieht durch Förderung von 
Ausbildungen auf dieser Grundlage und 
durch die Vermittlung von entsprechenden 
Fortbildungen im Land. Es sollen auch Aus-
landaufenthalte zur Fortbildung der Mitar-
beitenden in anthroposophischen Einrich-
tungen ermöglicht werden. Einrichtungen 
der anthroposophischen Heilpädagogik und 
die ihnen verbundenen Menschen mit Un-
terstützungsbedarf und ihr Umfeld werden 
nach Möglichkeit finanziell unterstützt.»

	 Andreas Fischer (Präsidium)

Der Verein ist als gemeinnützig anerkannt, Informati-
onen finden Sie auf der Website www.hps-ukraine.org.

Redaktionsschluss:
Ausgabe	 Red.-Schluss 	 Erscheinen

Mai 2023	 Mi	 12.	 April 2023	 Fr	 28.	April 2023

Juni 2023	 Mo	15.	 Mai 2023	 Fr	 2.	Juni 2023

Juli/August 2023	 Mi	 14.	 Juni 2023	 Fr	 30.	Juni 2023

September 2023	 Mi	 16.	 Aug 2023	 Fr	 1.	Sept 2023

Oktober 2023	 Mi	 6.	 Sept 2023	 Fr	 22.	Sept 2023

November 2023	 Mi	 18.	 Okt 2023	 Fr	 3.	Nov 2023

Dezember 2023	 Mi	 15.	 Nov 2023	 Fr	 1.	Dez 2023

Freie Hochschule für Geisteswissenschaft

«Die Wandlung von Denken, Fühlen und Wollen im 
Wege der Klassenstunden»
Schweizer Hochschultagung, 6./7. Mai 2023, im Rüttihubelbad, Walkringen

Auf der Suche nach dem wahren Verhältnis 
zur Welt lernen wir unsere Verwandtschaft 
mit den Elementen Erde, Wasser, Luft und 
Wärme und den Ätherarten kennen. In ih-
nen begegnen wir jedoch auch den Gegen-
kräften von Denken, Fühlen und Wollen, 
die uns aus unserer Mitte abbringen und 
unseren Freiraum stören möchten. Die 
Überwindung dieser Angriffe wird uns zur 
eigenen Erkenntnis-Arbeit in die Hand ge-
geben.

Die Arbeitstagung wird am frühen 
Samstagnachmittag nach gemeinsamer 

Eurythmie eröffnet von Ursa Neuhaus mit 
einem Impulsreferat zum Thema, dem 
man sich durch Arbeitsgruppen und der 
6. Klassenstunde annähert. Am Sonntag-
morgen wird Claus-Peter Röh über den 
Weg «Vom Verantwortungs-Gefühl zur 
Verantwortungs-Gemeinschaft» sprechen. 
Den Abschluss findet die Tagung in einem 
Plenum.	 Red.

Anmeldung und Infos zur Tagung: Anthroposophische 
Gesellschaft in der Schweiz, Oberer Zielweg 60, 4143 
Dornach, 061 706 84 40, info[ät]anthroposophie.ch.
Übernachtung muss selbst organisiert werden.

Traute Lafrenz Page
3. Mai 1919 · 6. März 2023

Am 6. März 2023 ging Traute Lafrenz Page, 
in den 1990er-Jahren eine Generalsekretä-
rin der Anthroposophischen Gesellschaft 
der USA, in die geistige Welt. Sie war das 
letzte noch lebende Mitglied der «Weis- 
sen Rose». Als Freundin von Hans Scholl 
gelang es ihr, obwohl sie sich aktiv am Wi-
derstand beteiligt hatte, durch alle Verhöre 
der Gestapo hindurch dies zu verschleiern. 
Gleichwohl verbrachte sie die Zeit vom 15. 
März 1943 bis zum 15. April 1945 in Nazi-
Gefängnissen. 1947 wanderte sie in die 
USA aus, schloss 1949 ihr Medizinstudium 
ab und heiratete den Arzt Vernon Page, mit 
dem sie vier Kinder hatte. Von 1972 bis 1994 
leitete sie die heilpädagogische Esperanza 
School in Chicago.	 Konstanze Brefin Alt

Traute Lafrenz Page, Ausschnitt aus dem Por- 
trät des norwegischen Künstlers Vebjørn Sand.


